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aLgérie Poste

605 milliards de dinars retirés en mars
Le directeur général d’Algérie Poste, Louai Zaidi, a révélé hier qu’un montant de 605 milliards de dinars a été retiré durant le mois de

mars, coïncidant avec le versement des revalorisations des salaires et des retraites.  

Qualifiant ce montant d’énorme, M.
Zaidi, qui animait hier une confé-
rence de presse au Forum d’El

Moudjahid, a expliqué qu’en plus de la
liquidité qu’Algérie Poste avait l’habitude
de gérer, un montant de 150 milliards de
dinars ont été injectés, portant ainsi le
montant de retrait à 605 milliards de
dinars, après avoir été à 464 milliards de
dinars.
Le responsable a remercié la Banque d’Al-
gérie d’avoir accompagné Algérie Poste
tout long des préparatifs pour pouvoir
injecter ce montant important, en un temps
record.
« L’aide de la Banque d’Algérie a été pré-
cieuse. C’est un travail qui nécessite de
l’optimisation, de la ressource et de la
liquidité », a-t-il fait savoir, soulignant que
toutes les mesures ont été prises pour
garantir cette disponibilité et aussi éviter
les longues files d’attente devant les
bureaux de poste.
Pour ce qui est de la disponibilité de la
liquidité au niveau des guichets automa-
tiques des billets (GAB), le DG d’Algérie
Poste a indiqué qu’un montant de 230 mil-
liards de dinars a été retiré durant le mois
de mars. « C’est impressionnant comme
chiffre, sachant que nous possédons 2 000
GAB qui ont fonctionné H24. C’est une
évolution de 79 milliards de dinars »,
s’est-il réjoui, ajoutant que rien que pour le
dernier vendredi, où les bureaux de poste
ont fonctionné la demi-journée, un mon-
tant de 9 milliards de dinars a été retiré.
Pour le mois de ramadhan, qui connaît
habituellement une charge supplémentai-
re, M. Zaidi a rassuré quant à la disponibi-
lité de la liquidité. « Nous avons un pro-
gramme qui est tracé pour satisfaire la
demande de nos clients », a-t-il dit.
Pour les dix derniers jours du mois, M.
Zaidi a affirmé qu’« Algérie Poste est
prête à faire face au nombre important de
retraits en prévision de la fête de l’Aïd-el-
Fitr, notamment avec l’ouverture nocturne
des principaux bureaux de poste, de 21 h à
00 h, l’alimentation en continue des GAB,
la veille au bon fonctionnement du réseau
et le renfort des bureaux de poste
mobiles », l’objectif étant de faciliter aux
clients d’Algérie Poste l’accès aux diffé-

rents services financiers et postaux en un
temps record, et de leur épargner la sur-
charge enregistrée généralement durant le
mois de ramadhan, où un regain d’activi-
tés est observé au niveau des bureaux de
poste, particulièrement  à l’approche de la
fête de l’Aïd.
Par ailleurs, et concernant la modernisa-
tion du secteur, M. Zaidi a affirmé qu’Al-
gérie Poste est leader dans pas mal de
domaines, notamment en termes de numé-
risation. 
A cet effet, le patron d’Algérie Poste a fait
savoir que l’entreprise active depuis long-
temps à rendre ce concept un acte de ges-
tion au quotidien car, selon lui, « cela faci-
lite énormément les opérations postales,
comme le transfert d’argent et autres opé-
rations de paiement que l’on peut faire
grâce au téléphone », non sans évoquer la
carte Edhahabia, qui rend d’énormes ser-
vices aux usagers tout en diminuant « la
pression sur les guichets ».
Pour ce qui est du nombre de cartes, Edha-
habia distribuées, M. Zaidi a fait savoir

qu’il est estimé à 13 millions de cartes. Il
a, à cet effet, fait savoir qu’en une année,
Algérie Poste a enregistré 1 900 000 sous-
criptions à la carte Edhahabia.
Selon lui, la numérisation du secteur ne
concerne pas uniquement la carte Edhaha-
bia mais concerne principalement le paie-
ment par carte, le paiement par internet et
l’utilisation de l’application mobile Bari-
diMob. M. Zaidi a indiqué que cette appli-
cation enregistre un nombre de 2 millions
d’adhérents. « C’est une application qui
fonctionne très bien et à travers laquelle on
peut payer l’eau, la recharge mobile, l’in-
ternet et le téléphone, mais on espère aussi
arriver à payer l’électricité et le gaz », a-t-
il révélé.
A travers cette numérisation, M. Zaidi
insiste sur l’importance de faciliter la vie
au citoyen et lui offrir un confort au quoti-
dien. Concernant le déploiement d’Algérie
Poste à travers le pays, M. Zaïdi a indiqué
qu’« Algérie Poste, une institution
citoyenne, rassemble toutes les catégories
sociales qui vont du retraité à l’étudiant, en

passant par le commerçant et le chômeur».
« Et toutes ces franges de la société, sans
distinction, ne peuvent se passer des ser-
vices d’Algérie Poste», a-t-il indiqué, pré-
cisant que « l’objectif essentiel de l’entre-
prise est de fournir des prestations de qua-
lité à ses clients ».
Evoquant le nombre d’agences dont dispo-
se Algérie Poste, l’invité de la télévision
nationale a fait part de « l’existence de pas
moins de 4 000 agences réparties à travers
le pays ». Ce chiffre, s’il semble éloquent,
«il est question de l’augmenter prochaine-
ment pour couvrir l’ensemble des zones
reculées et les zones d’ombre », a-t-il affir-
mé. Pour ce qui est des personnes à mobi-
lité réduite, le directeur général a fait
savoir qu’il est question de réaménager les
guichets pour permettre aux personnes qui
sont sur fauteuils roulants d’y accéder. «
Algérie Poste a déjà pris l’initiative de
remettre les moyens de paiement pour les
personnes âgées et personnes à mobilité
réduite », a enfin souligné M. Zaidi.

Lynda Louifi

ageNce aLgérieNNe de PromotioN de L’iNvestissemeNt

Hausse des investissements à plus 
de 1 600 projets

Le nombre des projets d’investissement
enregistrés depuis novembre dernier au
niveau de l’Agence algérienne de promo-
tion de l’investissement (AAPI) s’est élevé
à plus de 1 600 projets, d’une valeur tota-
le dépassant les 553 milliards de DA, a
indiqué le directeur général l’agence,
Omar Rekkache.
Durant la période du 1er novembre 2022
au 23 mars dernier, l’AAPI a enregistré
1.605 projets d’investissement, devant
créer 41.765 emplois, a fait savoir M. Rek-
kache. Ce chiffre était de 852 projets enre-
gistrés au 19 janvier.
Par secteurs, les 1.605 projets enregistrés
sont répartis sur 862 projets industriels,
233 projets de BTP, 223 projets de trans-
port, 95 projets de services, 95 projets
d’agriculture et de pêche-aquaculture, 52
projets touristiques et 45 projets du secteur
de la santé.

Le nombre des projets inscrits au niveau
du guichet unique des grands projets et des
investissements étrangers est de 43 pro-
jets, parmi lesquels figurent 11 projets
d’investissements directs étrangers (IDE),
21 projets en partenariat avec des Algé-
riens et 11 grands projets d’investisseurs
nationaux.
Selon M. Rekkache, l’AAPI est en
«contacts avancés» avec des investisseurs
étrangers dont de grandes entreprises d’in-
vestissement qui ont contacté l’Agence à
travers les représentations diplomatiques
algériennes dans plusieurs pays.
Par ailleurs, le premier responsable de
l’AAPI a annoncé que 393 projets en cours
de réalisation ont bénéficié de la prolonga-
tion de délais pour les avantages accordés
afin d’accélérer leur entrée en production.
Cette prolongation qui est de six mois à un
an, a-t-il dit, entre dans le cadre de l’assai-

nissement du portefeuille des investisse-
ments hérités de l’ex-ANDI afin de per-
mettre à ces projets d’entrer en exploita-
tion. Ces décisions ont été prises sur la
base d’une approche basée sur les argu-
ments justifiant le retard dans l’achève-
ment de ces projets dans les délais ainsi
qu’une visite sur le terrain pour confirmer
l’existence réelle du projet et son état
d’avancement déclaré par l’investisseur.
De plus, «le promoteur de chaque projet
doit s’engager à achever son projet et
entrer en exploitation dans la limite de
cette année de prolongation de délai
octroyée et honorer ses engagements, par-
ticulièrement ceux relatifs a la création des
emplois souscris par le promoteur», a sou-
ligné M. Rekkache.      
Placée sous la tutelle du Premier ministre,
l’AAPI a remplacé l’Agence nationale de
développement de l’investissement

(ANDI) en application de la nouvelle loi
sur l’investissement mise en vigueur
depuis juillet 2022.
L’agence est chargée d’entreprendre toute
action avec les organismes publics et pri-
vés en Algérie et à l’étranger, pour pro-
mouvoir l’investissement en Algérie, la
mise en place et  la gestion de la plate-
forme numérique de l’investisseur, l’éva-
luation du climat de l’investissement et la
proposition des mesures à même d’offrir
toutes les informations nécessaires,
notamment sur les opportunités d’investis-
sement en Algérie, sur l’offre foncière et
les incitations et avantages liés à l’inves-
tissement.
Il est créé auprès de l’agence un guichet
unique dédié aux grands projets et aux
investissements étrangers, ainsi que des
guichets uniques décentralisés.  

Hamid B.
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L’aLgérie réduit soN quota de 48 000 bariLs

L’OPEP+ opte pour la baisse 
de la production

Plusieurs pays membres de l’OPEP+ dont l’Algérie ont décidé de réduire leur quota de production de pétrole de 1 571 000 barils par jour
jusqu’à fin 2023. Cette réduction, effective à partir du mois de mai prochain, est une mesure préventive qui s’ajoute à la réduction de la

production convenue lors de la 33e réunion ministérielle OPEP et non-OPEP du 5 octobre 2022, selon un communiqué du ministère
algérien de l’Energie et des Mines.

selon la même source, l’Algérie pro-
cédera, sur la base de cette déci-
sion, à une réduction volontaire de

son quota de production de pétrole de
48.000 barils/jour, également à partir de
mai prochain. Plusieurs pays ont aussi
convenu de baisser leur production afin de
maintenir des prix en hausse dans un mar-
ché qui connait ces jours-ci des turbu-
lences en raison de la baisse de la deman-
de mondiale et de la situation au Kurdistan
irakien. 
Le vice-premier ministre de la Russie,
Alexander Novak, a indiqué hier égale-
ment que son pays va «la Russie va pro-
longer jusqu’à la fin de l’année son pro-
gramme de réduction de sa production
pétrolière de 500 000 barils par jour (bpj)
». L’Arabie saoudite va également baisser
sa production de 500 000 barils par jour, le
Koweït de 128 000 barils, Oman de 40 000
barils, l’Irak 211 000 barils, et les Emirats
arabes unis de 144 000 barils. 
Les pays producteurs de pétrole de
l’OPEP+ veulent faire en sorte que le prix
du baril se maintienne à un niveau appré-
ciable. A la mi-mars, le prix a baissé jus-
qu’à 70 dollars environ, mais le marché
s’est redressé ces tout derniers jours. Une
réunion du groupe de surveillance ministé-
riel de l’OPEP+, qui comprend la Russie et
l’Arabie Saoudite, est prévue aujourd’hui.
Les dirigeants du groupe devraient voir
d’un bon œil la reprise récente des cours,
qui avaient dégringolés plus tôt dans le

mois en raison de l’aversion des investis-
seurs pour les actifs à risque en pleine
crise bancaire, selon Stephen Brennock,
analyste chez PVM Energy. Ce dernier
estime que les pays exportateurs du pétro-
le devraient être « convaincus que les fon-
damentaux du pétrole se resserreront enco-

re avec la reprise de la demande chinoise».
Le calme semble revenir au marché pétro-
lier, perturbé durant des jours par la crise
bancaire qui a fait que les prix du pétrole
ont atteint des niveaux les plus bas, depuis
15 mois. Les prix de l’or noir ont été au
plus haut depuis le début de la crise ban-

caire. A la clôture des cours, le vendre-
di,  les prix du pétrole sont restés en haus-
se vendredi, retrouvant ainsi leur niveau
d’avant la crise bancaire. Et c’est le pour-
rissement de la crise politique en Irak, qui
paralyse les exportations de brut vers la
Turquie qui a boosté les prix. Le prix du
baril de la mer du Nord pour livraison en
mai a arraché 0,63%, pour clôturer à 79,77
dollars. Le baril de West Texas Interme-
diate (WTI) américain de même échéance,
a quant à lui pris 1,74%, à 75,67 dollars.
Depuis samedi dernier, le transport de brut
via l’oléoduc qui relie Kirkouk, en Irak, au
port turc de Ceyhan, a été suspendu après
une décision arbitrale favorable aux auto-
rités Irakiennes.
Le tribunal leur a reconnu le droit de
contrôler l’ensemble des exportations de
pétrole, y compris le brut extrait au Kur-
distan Irakien.
Des discussions sont en cours mais dans
l’attente d’une issue politique au dossier,
le blocage empêche l’acheminement d’en-
viron 450.000 barils par jour vers la Tur-
quie.
“Une part importante des volumes du Kur-
distan allait à l’Europe et compensait la
disparition des barils russes”, a dit, dans
un entretien à la chaîne kurde Irakienne
Rudaw, Matthew Zais, vice-président de la
compagnie américaine HKN Energy, une
des entreprises étrangères qui exploitent
des gisements dans le pays.

Nassim Mecheri

chaNegriha eN visite au commaNdemeNt des Forces terrestres :

«L’algérie rejette toute ingérence au sahel»
Le GénéraL d’Armée Saïd Chanegri-
ha, Chef d’Etat-major de l’Armée natio-
nale populaire (ANP), a réitéré hier la
volonté de l’Algérie de conférer une nou-
velle dynamique aux efforts de lutte
contre le terrorisme dans la région du
Sahel et au Sahara, ainsi que son rejet
pour toute forme d’ingérence étrangère
dans la région.
Lors d’une visite de travail et d’inspec-
tion, hier, au siège du Commandement
des Forces terrestres, le Général d’Armée
a loué « la teneur du discours de M. le
Président de la République, Chef suprê-
me des Forces armées, ministre de la
Défense nationale, lors du débat de haut
niveau du Conseil de Sécurité de l’ONU
où il a rappelé l’engagement indéfectible
de l’Algérie pour soutenir ses voisins et
les pays africains dans leur lutte contre le
terrorisme et l’extrémisme violent ».

Selon le communiqué du ministère de la
Défense nationale (MDN), le Chef
d’Etat-major de l’Armée nationale popu-
laire a prononcé cette allocution d’orien-
tation, lors de sa rencontre avec les
cadres et les personnels, qui a été suivie
par les personnels des unités des six
Régions militaires via le système de
visioconférence.
Pour Chanegriha, « l’Algérie a, très tôt,
pris conscience des origines, risques et
dimensions du phénomène du terrorisme
et a averti le monde entier de ses réper-
cussions nuisibles et dévastatrices. De
l’aveu de tous, l’Algérie a réussi son
combat contre le terrorisme et déjoué son
projet obscurantiste, grâce à l’exploita-
tion rationnelle de ses capacités et à l’ex-
périence acquise par son peuple durant la
glorieuse Révolution de libération », a-t-
il affirmé. Le Chef d’Etat-major de

l’ANP a soutenu, à ce titre, que « les faits,
passés et présents, ont démontré qu’une
lutte rigoureuse et efficace contre ce fléau
pernicieux nécessite en permanence la
mutualisation et la coordination des
efforts aux niveaux national, régional et
international, à travers, notamment, la
mise en œuvre rigoureuse des résolutions
et des outils juridiques des Nations unies,
de l’Union africaine et des mécanismes
bilatéraux et multilatéraux s’y rappor-
tant ».  « C’est dans ce même sillage que
s’inscrit l’initiative de l’Algérie, visant à
conférer une nouvelle dynamique aux
efforts de lutte contre le terrorisme dans
la région du Sahel et le Sahara, approu-
vée en octobre 2022, par les pays
membres du CEMOC, regroupant l’Algé-
rie, le Mali, la Mauritanie et le Niger », a-
t-il rappelé. Chanegriha a expliqué, à ce
propos, que « ce mécanisme a adopté une

stratégie qui tend, au premier chef, à ce
que chaque pays prenne en charge, lui-
même, la lutte contre la menace terroriste
dans son territoire national, en comptant
essentiellement sur ses propres capacités
et moyens, tout en s’inscrivant, évidem-
ment, dans une dynamique collective,
fondée sur la conjugaison des efforts, la
coordination et l’aide mutuelle», insistant
sur l’impératif que cette aide «exclue
toute forme d’ingérence étrangère sous le
couvert de la lutte antiterroriste, puisque
les derniers développements dans la
région ont démontré que cette approche
est un échec total ».
Selon le même communiqué, le Général
d’Armée a présidé une réunion de travail,
en présence des chefs de divisions et des
cadres des Forces terrestres, où il a suivi
un exposé exhaustif présenté par le Com-
mandant des Forces terrestres sur les
mesures et dispositions entreprises dans
le cadre du programme de préparation
des forces au titre de l’année 2022-2023.
A cette occasion, le Général d’Armée a
donné une série d’instructions et d’orien-
tations portant, en somme, sur « la néces-
sité de poursuivre les efforts de prépara-
tion au combat des unités et des person-
nels, conformément aux plans et pro-
grammes arrêtés, et de réunir les
meilleures conditions de vie et de travail
au profit des personnels de manière à leur
permettre d’accomplir pleinement leurs
missions », conclut le communiqué.

Mohamed K.

réuNioN du coNseiL des miNistres

Plusieurs dossiers à l’ordre du jour
Le Président de la République, Chef suprême des Forces
armées, ministre de la Défense nationale, M. Abdelmadjid Teb-
boune, a présidé, hier, une réunion du Conseil des ministres
consacrée à l’examen d’un projet de loi qui comporte des disposi-
tions particulières pour l’obtention de la pension alimentaire et
plusieurs exposés relatifs au secteur des finances, indique un com-
muniqué de la Présidence de la République.
«M. Abdelmadjid Tebboune, Président de la République, Chef

suprême des Forces armées, ministre de la Défense nationale, pré-
side, en ce moment, une réunion du Conseil des ministres, consa-
crée à l’examen d’un projet de loi qui comporte des dispositions
particulières pour l’obtention de la pension alimentaire et plu-
sieurs exposés relatifs au secteur des finances, dont la numérisa-
tion des services des biens de l’Etat, des Impôts et des Douanes,
ainsi que l’état d’avancement du dossier lié à l’ouverture du capi-
tal des banques publiques», précise le communiqué. S. N.

nATIONALE



C’est d’ailleurs ce qu’a affirmé le
directeur général de l’Algérienne
des viandes (Alviar), soulignant

la nécessité d’éliminer les intermédiaires
dans la filière de la viande rouge. 
Intervenant hier sur les ondes de la radio
Chaîne 3, Lamine Derradji a indiqué que
l’Algérie souffre d’un manque de stratégie
nationale lui permettant d’avoir une visibi-
lité dans la filière de la viande rouge pour
satisfaire la demande nationale, marquée

par un déficit de 10 millions de têtes. Il a
tenu à signaler que les Algériens consom-
ment 55 000 tonnes de viande/an. L’équi-
valent d’une facture de 400 milliards de
dinars, dont une partie est absorbée par le
circuit informel.
Pour pallier ce déficit, le directeur général
de l’Algérienne des viandes a souligné la
nécessité de mettre en place une réelle stra-
tégie nationale pour le développement de la
filière, handicapée par plusieurs facteurs à

l’origine de la cherté de cet aliment vital.
«Cette cherté n’est pas propre de l’Algérie.
Elle obéit à plusieurs paramètres ayant
affecté le marché mondial», a-t-il précisé,
citant la crise sanitaire, la guerre en Ukrai-
ne, la sécheresse qui a touché essentielle-
ment les pays producteurs ainsi que la bais-
se accrue de la production en Europe. Affir-
mant que la demande en cette période par
le monde musulman dépasse l’offre, M.
Derradji a insisté sur la nécessité de dispo-
ser d’une stratégie nationale. «Pour satis-
faire le besoin national en viande, il faut
avoir une stratégie pour relancer la filière»,
a-t-il expliqué, déplorant le fait que le
recensement du cheptel national n’a pas été
fait depuis 2020. 
C’est dans ce sens qu’il a fait savoir qu’un
prochain recensement sur l’activité agrico-
le global va renseigner sur les potentiels
réels de l’Algérie, permettant de situer et
«éliminer les intermédiaires» par la créa-
tion des coopératives à partir desquelles le
pays peut projeter une réelle production
animale qui ne dépasse, actuellement, pas
le cap de 10 000 tonnes dans le nord, en
plus des 4 000 tonnes de viande du Sud,
importée par troc des pays voisins. 
Selon lui, «on table sur la reconstitution de
notre cheptel, à travers notamment la mise
en œuvre des recommandations sur les
aides incitatives pour sauver l’élevage,
vivier de la production nationale, et relan-
cer la steppe, qui est en dégradation». Car,
selon les précisions de ce responsable, «qui
dit relancer la production animale dit relan-
cer la production végétale, en créant des
centres d’élevage avec des zones de pâtura-
ge pour ainsi passer de l’élevage intensif à
l’élevage extensif».

Lilia Aït Akli 
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4aFin de réPondre
à La demande
Nouvel arrivage
de 2 500 têtes de veau
destinés à l’abattage
Le ministère de l’agriculture a
révélé hier, dans un communiqué,
l’arrivée de 2500 Têtes de veaux
provenant du Brésil. Les têtes de veaux
importés sont destinées à l’abattage,
dont la viande sera commercialisée à
un prix fixe de 1 200 dinars le
kilogramme, afin de répondre à la
demande en viande rouge lors de ce
mois sacré.
Le département de l’agriculture, a aussi
fait état de l’arrivée prochaine d’une
deuxième cargaison de 3 000 veaux,
soulignant que «la viande rouge fraîche
importée de la République
démocratique du Soudan sera
commercialisé dans les zones
principales et les points de vente du
groupe publique Alviar, à partir du
dimanche 02 avril 2023».
L’annonce de l’arrivée de 2500 veaux
destinés à l’abattage a été déjà faite par
le ministre de l’Agriculture et du
Développement local, le jeudi passé.
L’objectif étant de répondre à la
demande durant ce mois de Ramadhan.
Le ministre de l’Agriculture, Mohamed
Abdelhafid Henni, a aussi fait état de la
mise en place d’une plateforme
numérique afin de suivre l’opération de
commercialisation à travers les 1100
points de vente ouverts pendant ce
mois de Ramadhan. Le prix ne doit pas
dépasser les 1200 dinars. L’Algérienne
des viandes rouges avait signé des
conventions avec 12 opérateurs pour la
distribution des viandes rouges durant
le mois sacré du Ramadhan à un prix
ne dépassant pas les 1200 dinars. Les
bouchers concernés par ce système de
distribution des viandes importées sont
aussi appelés à commercialiser les
produits d’Alviar contenant un slogan
particulier pour faciliter le contrôle par
ce groupe public, en sus de respecter
les prix plafonnés et les conditions de
transport et de chaîne de froid.
L’en plus de vouloir répondre à la
demande croissante en viandes rouges
durant cette période, le ministère de
l’Agriculture d’emploi également a
garantir la disponibilité les fruits et
légumes. Le premier responsable du
secteur a dans ce sens signalé la
disponibilité des différents fruits et
légumes, soulignant que son
département «veille à assurer les
produits agricoles de base à des prix
raisonnables».

Rim Boukhari

Les serviCes de Douanes ont publié
les procédures de dédouanement pour
l’acquisition des véhicules de moins de
trois ans. Dans une circulaire, les services
des Douanes sont revenus sur les condi-
tions d’importation de voitures d’occa-
sion, les procédures douanières, le calcul
du prix mais aussi la fiscalité applicable.
Beaucoup d’algériens intéressés par l’ac-
quisition des véhicules de moins de trois
ans s’interrogent sur les procédures de
dédouanement. 
C’est surtout la base de calcul du prix qui
pose problème. C’est dans ce sens que les
Douanes algériennes éclaircissent les
choses.
Dans une note adressée aux différentes
directions, datée du 23 mars dernier, la
direction générale des Douanes algé-
riennes, a donné des explications relatives
aux opérations de dédouanements de ces
types de véhicules importés de moins de
trois ans.  L’estimation de la valeur en

douane des véhicules se base sur la valeur
transactionnelle. «La valeur en douane à
prendre en considération est la valeur tran-
sactionnelle, soit le prix réellement payé
pour la vente d’un véhicule (figurant sur la
facture, contrat ou tout autre document
équivalent)», a-t-on indiqué, précisant qu’
«en cas de contestation de la valeur tran-
sactionnelle, l’administration des douanes
peut recourir à l’utilisation des bases de
données en matière de valeur en doua-
ne».  
Dans le cas d’une différence importante
entre la valeur déclarée par l’importateur
et celle figurant sur la base de données de
l’administration des douanes, l’importa-
teur sera appelé à présenter des justifica-
tions écrites supplémentaires ou docu-
ments probants attestant la véracité de la
valeur déclarée, à m’instar d’un document
du vendeur, vente promotionnelle… «A
défaut de présentation des justificatifs
demandés, les services des douanes est

tenue de rejeter la valeur déclarée et pro-
céder à l’utilisation des autres méthodes
d’évaluation», a-t-on précisé. Les services
des Douanes peuvent aussi recourir à l’uti-
lisation des méthodes comparatives d’éva-
luation, a-t-on indiqué. La fiscalité appli-
cable a été aussi déterminée dans ladite
circulaire. 
Pour les véhicules électriques, il est prévu
un abattement de 80 % du taux cumulé des
droits et taxes dus.  Pour les véhicules à
moteur essence ou hybride (essence et
électrique), on distingue deux cas. 
Il s’agit d’un  véhicule dont la capacité est
inférieure ou égale à 1800 cm3 : abatte-
ment de 50 % du taux cumulé des droits et
taxes dus, et d’un véhicule dont la capaci-
té est supérieure à 1800 cm3 : abattement
de 20 % du taux cumulé des droits et taxes
dus. Les personnes et véhicules concernés,
ainsi que les condition d’importation ont
été aussi évoqués dans cette circulaire.  

Hamid B.

viaNde rouge

La rELancE dE La fiLièrE
s’imPOsE

L’Algérie manque de viande rouge. Pour pallier ce manque, les autorités interviennent, notamment
durant le mois de ramadhan où la demande augmente, à travers des opérations d’importation

afin de réguler le marché. La mise en place d’une réelle stratégie de développement de la filière
s’impose. 

véhicuLes imPortés de moiNs de 3 aNs

nouvelles précisions sur le dédouanement
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L’autisme, appelé également
trouble du spectre autistique
(TSA), est un trouble dévelop-
pemental débutant chez l’enfant

avant l’âge de 3 ans. En Algérie, comme
dans de nombreux pays, la question de
l’autisme est complexe. Il est primordial
de diagnostiquer, d’une manière précoce,
cette pathologie pour intervenir et entamer
un programme de prise en charge adéquat
selon chaque cas et également former des
spécialistes, en l’occurrence des pédopsy-
chiatres, des psycho-orthophonistes, des
psycho-cliniciens, des psychothérapeutes,
des psychomotriciens, des ergothéra-
peutes…, parce qu’il peut avoir une confu-
sion entre un retard de langue et l’autisme.
Selon les spécialistes, la Journée mondiale
de la sensibilisation à l’autisme, le 2 avril
de chaque année, est célébrée dans le
monde pour réitérer l’impératif du dia-
gnostic précoce en vue de prendre en char-
ge, d’une manière efficace, cette frange de
la société, et ce en leur permettant une
intégration scolaire et sociale, tout en met-
tant en garde contre la hausse accélérée du
taux de prévalence du trouble en Algé-
rie. 500 000 est le nombre d’autistes esti-
més en 2022 sur le sol algérien. 
Cette célébration en Algérie a été l’occa-
sion d’évoquer les grands acquis obtenus
au profit de cette catégorie à la faveur des
orientations du président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, qui a chargé le
gouvernement, lors du Conseil des
ministres tenu en avril 2021, de trouver les
mécanismes adéquats, outre la constitution
d’un groupe de travail interministériel pré-
sidé par le ministre de l’Education natio-
nale, en vue de la mise en place d’une stra-
tégie nationale pour la prise en charge de
l’autisme.
Dans le même sillage, l’Etat avait entamé
il y a deux ans la mise en œuvre d’une
série de mesures pour le renforcement des
mécanismes de prise en charge des autistes
en se basant sur les résultats du groupe
interministériel, et ce à travers l’élabora-
tion et l’amendement des textes réglemen-
taires régissant le trouble du spectre de
l’autisme (TSA) au niveau de tous les sec-
teurs concernés. Il est question notamment
de la création d’un centre national de réfé-
rence pour l’autisme, en collaboration
avec des centres étrangers spécialisés et
expérimentés en la matière, la création
d’une école nationale supérieure pour la
formation des enseignants spécialisés,
l’élaboration d’un plan de communication
national et la consécration d’une journée
nationale de sensibilisation à l’autisme, en
sus de la promotion de la recherche scien-
tifique dans le domaine de l’autisme, en
collaboration avec les instances internatio-
nales spécialisées. 
Pour ce qui est du secteur de l’éducation
nationale, il a été adopté des politiques de
soutien à l’insertion des enfants autistes
dans le régime scolaire ordinaire, dont
l’ouverture de classes spéciales dans les
écoles publiques pour les élèves ayant un
TSA modéré, en coopération avec le sec-
teur de la solidarité nationale et les asso-
ciations de la société civile activant en la
matière, tout en intégrant les enfants souf-
frant d’un autisme léger dans les classes
ordinaires. 
Dans ce sens, une mesure exceptionnelle a
été prise en faveur des élèves aux besoins
spécifiques, y compris les enfants autistes.
Celle-ci consiste à calculer uniquement la
moyenne de l’évaluation régulière
(moyenne annuelle) pour le passage de
l’enseignement primaire à l’enseignement
moyen et du cycle moyen au secondaire.

Plus de 200 classes spéciales ont été
ouvertes il y a deux ans en faveur des
enfants autistes dans les trois cycles de
l’enseignement, leur assurant un accompa-
gnement de la médecine scolaire, et ce à
travers la série de mesures de gestion auto-
risant leur accompagnement et leur assis-
tance par les auxiliaires de vie scolaire,
notamment lors des examens ordinaires et
nationaux.
De son côté, le ministère de la Santé a
lancé un site électronique consacré à l’au-
tisme pour faciliter l’accès aux informa-
tions actualisées, lequel contribuera à
orienter les autistes et leurs familles, tout
en optimisant le niveau de l’éducation
sanitaire de la population en général dans
ce domaine. La création de ce site a encou-
ragé le ministère à prendre une série d’ini-
tiatives en faveur de cette catégorie de la
société, dont la consécration de 19 services
ou unités de pédopsychiatrie, certaines
ayant acquis une expérience de plusieurs
années, outre les activités organisées au
niveau des établissements de proximité. 

aPPeL à La Création d’un Cadre
juridique ComPLet 

Le Conseil national des droits de l’homme
(CNDH) a réitéré son appel, dans un com-
muniqué, à toutes les parties prenantes à
travailler à la création d’un cadre juridique
complet pour se conformer à la loi 09/2 du
8 mai 2002 relative à la protection et à la
promotion des personnes handicapées,
avec la Convention internationale relative
aux droits des personnes handicapées
approuvée par les Nations unies le 13
décembre 2006, ratifiée par l’Algérie par
décret présidentiel du 12 mai 2009, ainsi
que son adaptation aux dispositions de la
loi citée ci-dessus et aux derniers dévelop-
pements et découvertes médicales et scien-
tifiques qui ont été atteints dans le domai-
ne des méthodes de prévention et de traite-
ment du spectre autistique et de résolution
de ses problèmes, afin d’apporter une réel-
le prise en charge aux personnes concer-
nées et permettre une intégration harmo-
nieuse dans la société.
Au regard de la nécessité d’élargir le
niveau de sensibilisation et d’éducation
sociétale sur les spécificités de toutes les
personnes autistes, le CNDH joint sa voix
à celle des spécialistes pour exiger «l’éla-
boration d’un programme national de
formation adapté aux développements

scientifiques récents, au bénéfice de tous
les acteurs du domaine de l’autisme, en
coordination avec les secteurs compétents
et les différents acteurs, afin de mettre en
œuvre les bonnes méthodes pour assurer
leur intégration dans les programmes pré-
coces de prévention et de traitement et par
méthodes scientifiques», a souligné la
même source.
Par ailleurs, le Conseil a insisté sur la
nécessité d’établir une stratégie globale à
préparer avec la participation de tous les
secteurs concernés par la prise en charge
des personnes autistes, qui comprend
notamment une coordination «efficace» et
«permanente» entre les différents acteurs
de ce domaine.
Rappelant ses objectifs, le CNDH a préci-
sé qu’il est question de «sensibiliser et de
diagnostiquer, conformément aux règle-
ments de terrain nationaux unifiant les dif-
férentes étapes de diagnostic, tout en sui-
vant le parcours d’une personne présentant
des signes d’autisme, permettant un dépis-
tage précoce et la réalisation des travaux
nécessaires à leur intégration dans la
société».
Il a appelé, d’autre part, à l’élaboration
d’une carte nationale pour cette catégorie,
à même de lui permettre une répartition
scientifique et précise des spécialistes dans
le domaine de la pédopsychiatrie, géogra-
phiquement et selon des critères scienti-
fiques précis, une prise en charge du mala-
de à partir du diagnostic initial pendant
l’enfance et le maintien de son dossier
médical tout au long de sa vie, pour le
suivre et suivre l’évolution de son traite-
ment ainsi que les difficultés de son déve-
loppement neurologique.
Il convient de noter que l’ONU célèbre
cette année la Journée mondiale de sensi-
bilisation au TSA via un événement virtuel
mondial placé sous le thème «Vers un
monde neuro-inclusif pour tous», en met-
tant la lumière sur les contributions des
sujets autistes à travers le monde. Lors de
cet événement, l’accent sera mis sur l’in-
teraction sociale des personnes atteintes de
TSA, l’objectif étant de démontrer qu’il
existe plus d’une méthode efficace pour
surmonter les difficultés et améliorer la vie
des autistes. 
Pour rappel, s’agissant de la scolarité de
cette frange de la population, Amina
Moussa, une psychologue clinicienne qui
travaille avec les enfants en difficulté,
avait déclaré, dans un entretien accordé à

un média, qu’»un enfant autiste peut être
autonome, suivre sa scolarité comme tous
les autres, à condition qu’il soit pris en
charge précocement par des spécialistes
adoptant des méthodes pédagogiques
adaptées…mais malheureusement, peu
d’enfants autistes sont admis dans les
écoles publiques. Ici, je vais parler des
classes intégrées qui contiennent tous les
enfants ayant des besoins spéciaux et les
classes normales qui permettent à l’enfant
d’interagir avec les autres enfants. Mais le
manque d’enseignants formés pose tou-
jours problème». 
La psychologue avait proposé des solu-
tions. Selon elle, l’action doit être portée
sur la nécessité d’un dépistage précoce par
des professionnels qualifiés, la formation
de ces derniers et des familles, la sensibili-
sation, l’accès à l’école dans les diffé-
rentes communes du territoire national et
l’accompagnement, tout au long de la vie,
des personnes souffrant d’autisme et de
leurs familles.
Pour sa part, Mme Addam, responsable
pédagogique au sein de l’association
Adwa, avait précisé que «les enfants
autistes ne peuvent poursuivre le même
programme que celui des écoles étatiques
car ils souffrent de problèmes physiques et
neurologiques, raison pour laquelle un
programme spécifique et adapté leur a été
conçu».

Samia Acher 

jourNée moNdiaLe de La seNsibiLisatioN à L’autisme

L’impératif d’un diagnostic précoce
Un enfant autiste n’est pas un retardé mental. Il souffre d’un trouble développemental. Selon les spécialistes, il est impératif d’effectuer

un diagnostic précoce en vue d’une meilleure prise en charge des enfants autistes.  

Publicité



RAMADHAN MOUBARAK

LE JEUNE INDÉPENDANT # 6687 DU LUNDI 11 MAI 2020

46

Le jeuNe iNdéPeNdaNt # 7555 du LuNdi 3 avriL 2023



7
SAHA FTOURKOUM

LE JEUNE INDÉPENDANT # 6687 DU LUNDI 11 MAI 2020

57

Le jeuNe iNdéPeNdaNt # 7555 du LuNdi 3 avriL 2023



réGIONS8

Le jeuNe iNdéPeNdaNt # 7555 du LuNdi 3 avriL 2023

théâtre régioNaL d’eL euLma à sétiF 

riche programme concocté
durant le mois sacré 

Le théâtre régional d’El Eulma dans l’Est de Sétif, a tracé un riche et varier programme culturel et
artistique pour égayer les nuits du mois de Ramadhan. Des soirées étalées jusqu’au 19 avril, destiné à
un public de différentes tranches d’âge, ont indiqué, avant-hier, les responsables de cet établissement.

un riche programmes le
théâtre régional d’El Eulma
dans l’Est de Sétif, a tracé un

programme varié d’animation des
soirées du Ramadhan étalé jusqu’au
19 avril et destiné à un public des dif-
férentes tranches d’âge, ont indiqué
samedi les responsables de cet éta-
blissement.
Treize pièces et monologues ont été
ainsi programmés à l’intention des
amoureux du 4ème art et des familles
durant les soirées du mois sacré après
les prières des Tarawih, a déclaré la
chargée de communication de ce
théâtre.Ce programme mis en œuvre
depuis mercredi passé a connu un

engouement intense du public et
contribue à « maintenir la communi-
cation entre ce théâtre régional et les
adeptes du théâtre en application des
instructions du ministère de tutelle »,
a souligné Narimène Belkacem.
Ces spectacles seront animés, entre
autres, par la coopérative culturelle
Anis, l’association Théâtre-Mirage,
les deux coopérative Taftika et Casa
respectivement d’El Eulma et de
Sétif, l’association Essarkha de Skik-
da et les artistes Mourad Saouli,
Salim Boudhène et Souhil Chebli.
Parmi les pièces annoncées figurent
« El Flouka » de l’association
« Essarkha », « Tafadhali ya anissa »

de la coopérative « Anis », « Sassia
wa El-Bahi » de la coopérative
« Afkar wa founoun » d’El Eulma,
« El Khobz el-yabès » de l’associa-
tion culturel de musique classique de
Sétif.
Certains spectacles seront présentés
dans des maisons de jeunes et centres
culturels de plusieurs autres com-
munes à l’instar de « Kbar roumia »
de la coopérative Casa, du mono-
logue de Salim Boudène et de la
pièce « Hedjadj » de l’association
« Fen wa ibdaa » qui seront jouées
respectivement à Guelta Zarga, Ain
Azel et Taya. 

R.R

caravaNe de soLidarité à mascara

aide aux familles nécessiteuses
dans le cadre du programme de solidarité
lancé à l’occasion du mois de Ramadhan,
le comité du Croissant rouge algérien
(CRA) de la wilaya de Mascara a lancé
hier, une caravane de solidarité d’aide aux
familles nécessiteuses.
A ce titre, Derder Benali, président du
comité a signalé que, cette caravane desti-
née à 3.000 familles, sillonnera des zones
rurales, des zones secondaires relevant des
communes de Fraguig, Sedjrara, Moham-
madia, Aouf et  El Ghomri dans une pre-
mière étape pour distribuer des kits alimen-
taires, dons de bienfaiteurs. Dans une
deuxième phase, cette initiative concerne-

ra, dans les prochains jours, les zones
rurales ainsi que les centres urbains des
communes de Ghrous, Zlamta, Beninane,
Khalouia, Menaouer, El Guetna et Hacine,
a indiqué le même responsable.
Les familles bénéficiaires de cette aide en
nature ont été recensées par le comité de
wilaya du CRA en coordination avec les
cellules de proximité de solidarité et des
services communaux, selon le même res-
ponsable.
Le programme de solidarité du mois de
Ramadhan élaboré par le comité précité
comprend également la distribution de
colis alimentaires et de médicaments à des

familles nécessiteuses qui comprennent des
personnes atteintes de maladies chroniques
et des personnes aux besoins spécifiques,
en plus de l’ouverture d’un restaurant de
solidarité pour l’Iftar dans la commune de
Mohammadia.
Un Iftar collectif est au menu de ce pro-
gramme en plus d’activités culturelles et
artistiques en faveur des résidents des hos-
pices de personnes âgées dans les com-
munes de Mascara et Sig, outre les opéra-
tions de don du sang, la circoncision des
enfants de familles nécessiteuses et des
orphelins et la distribution de  vêtements de
l’Aid aux enfants nécessiteux. R.R

béni-abbès 
un programme culturel et
éducatif pour le mois de
ramadhan   
un ProGramme cultuel, culturel et édu-
catif ciblant l’ensemble des franges de la
société a été établi par la Direction des
Affaires religieuses et des wakfs de la
wilaya de Béni-Abbès, a fait savoir, avant-
hier, cette institution.
Le programme, riche et varié, comprend des
dourous (cours religieux) sur les valeurs de
l’Islam, y compris les règles du jeûne, la
solidarité sociale et les bonnes mœurs durant
le Ramadhan, en plus d’une série d’activités
culturelles et des concours de récitation du
saint Coran, des Hadiths du prophète
(QSSSL) et du meilleur muezzin pour
enfants et adultes, a précisé la même source.
Il s’agit d’une action de jumelage inter-mos-
quées dans laquelle les imams se déplacent
pour donner des dourous, animer des confé-
rences et diriger la prière des tarawih (sur-
érogatoires), a ajouté cette institution.
La Direction de wilaya des affaires reli-
gieuses et des wakfs a, à cette occasion,
lancé des caravanes ciblant les populations
nomades et les zones reculées de la wilaya
afin de leur permettre de bénéficier de
diverses activités de proximité, ainsi que
l’attribution d’aides humanitaires aux
familles vulnérables.
Dans un souci de mettre en avant le rôle de
la famille dans l’éducation des nouvelles
générations selon les valeurs de l’Islam, des
concours de récitation du saint Coran dédié
aux femmes et enfants issus des écoles cora-
niques de la wilaya ont été retenus au pro-
gramme spécial Ramadhan, en collaboration
avec l’association « Angham El-Saoura »
relevant de la commune d’Ouled Khoudir, a-
t-elle ajouté.
Ces activités qui se poursuivent tout au long
du mois de Ramadhan ont été favorablement
accueillies par les citoyens.

R.R

oran 
La traduction du prêche du
vendredi en langage des
signes bien accueillie   
La traduCtion des prêches du vendredi
en langage des signes au profit des sourds-
muets au niveau de la mosquée « Emir
Abdelkader » à la cité Fellaoucen dans la
wilaya d’Oran a été bien accueillie par cette
catégorie de la population.  
Initiée par l’association sociale de l’Union
des sourds-muets d’Oran en coordination
avec la direction locale des affaires reli-
gieuses, cette initiative draine des dizaines
de sourds-muets chaque vendredi qui vien-
nent des quatre coins de la wilaya, indiquent
les organisateurs. 
«L’interprétation du sermon du vendredi en
langage des signes vise à contribuer à l’in-
sertion sociale des sourds-muets», a sou-
ligne Abdelkader Adila, un des initiateurs,
ajoutant que le nombre des sourds-muets qui
se fidélisent à cet espace ne cesse d’aug-
menter. «Nous avons débuté avec une dizai-
ne et nous sommes rapidement passé à plus
de 70 fidèles sourds-muets», a-t-il affirmé. 
Pour sa part, l’Imam de la mosquée «Emir
Abdelkader», Cheikh El Bahri Bachir a sou-
ligné que cette initiative est venue pour don-
ner plus d’attention à cette catégorie de la
population, dont les proches se sont plaints
de l’isolement, notamment sur le plan reli-
gieux. 
«Les sourds-muets reçoivent peu d’informa-
tions d’ordre religieux et nous sommes très
honorés de participer à leur transmettre le
message du prophète Mohamed  (QSSL)»,
a-t-il déclaré, annonçant la prochaine exten-
sion de cette expérience aux femmes avec la
désignation d’une traductrice. 
Le traducteur des sermons du vendredi en
langage des signes, Said Meraoua a relevé,
quant à lui, la difficulté de la tâche, vu qu’il
n’y a pas d’équivalent en signes traduisant
tous les termes religieux, faisant savoir qu’il
s’est entendu avec les fidèles sur des signes
pour les termes qui n’ont pas d’équivalent,
créant un lexique propre à eux.  R.R
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Projet de Loi sur L’iNdustrie ciNématograPhique

Le cri de détresse des
professionnels du 7e art

Suite au projet de loi sur l’industrie cinématographique, préparé par le ministère de la culture et des
arts en février dernier, mentionnant des dispositions pénales contenues dans le chapitre 5 de la loi 11-

03 actuelle, le Collectif des cinéastes algériens (CCAA), ont rédigé une lettre afin de dénoncer cette
dernière. Ils refusent de tenir toute discussion concernant cette loi tant que « les articles prévoyant les

dispositions de censure et les peines privatives de liberté ne seront pas totalement supprimés ».

En effet, une pétition a été signée par
plusieurs réalisateurs, auteurs, pro-
ducteurs, et autres corps du secteur

du 7e art algérien. Le CCAA, a reçu avec
« beaucoup d’émergence de mesures de
censure et de sanctions pénales dans le pro-
jet de loi sur l’industrie cinématogra-
phique, préparé par le ministère de la cul-
ture et des arts en février 2023 » a précisé
la lettre.
« Ce projet de loi nous choque avec des
peines privatives de liberté et de longues
peines de prison minimales qui dépassent
même certains crimes de droit commun,
proposé pour infractions liées à la pratique
du travail artistique » a-t-il indiqué. Et
d’ajouter : « Il est étrange que les disposi-
tions pénales contenues dans le chapitre 5
de la loi 11-03 actuelle, ainsi que les
articles 14, 15, 20, 28, 29, 34 et 35 du
décret exécutif n° 13-276 relatif aux
licences de film et aux visas, soient moins
durcies par rapport aux dispositions régres-
sives proposées dans la projet de loi actuel,
et ils étaient évidemment plus adaptés à la
nature de la pratique de l’œuvre artistique,
car ils ne comportent que des amendes
financières et la suspension ou l’annulation
de la licence au maximum.
Dans la même lettre, le collectif mentionne
: le chapitre 3 de l’article 70 du projet de loi
sur le cinéma proposé, qui équivaut à une
peine d’emprisonnement d’un an au mini-
mum pour quiconque enfreint l’article 4 !
« Cet article, dont le texte inclut des cri-
tères larges, qui peuvent être étendus et

interprétés de différentes manières pour
inclure toute œuvre cinématographique »
a-t-il dit.
L’article 72 prévoit également des peines
pour une violation large de « pratiquer une
activité cinématographique sans obtenir
une licence préalable, sans exclure les
actions prévues à l’article 18 qui excluent
les films amateurs de l’obligation d’obtenir
une licence » explique la même source.

des Censures inComPatibLes
aveC La Liberté de Créativité
Par contre, « l’article 5 inclut des procé-
dures de censure qui sont incompatibles
avec la liberté de créativité dont devraient
bénéficier les artistes et les créatifs, et cer-
taines même avec les valeurs de la Répu-
blique algérienne, notamment en ce qui
concerne la soumission des œuvres ciné-
matographiques à l’agrément des institu-
tions religieuses » précise la lettre du col-
lectif.
Depuis juin 2022, « le CCAA lance un
appel au dialogue avec les institutions de
notre pays, notamment avec le ministère en
charge. 
De nombreuses voix se sont élevées par le
biais d’associations, de pétitions et d’initia-
tives individuelles tentant d’instaurer un
dialogue, en particulier sur la question du
fonds national du film » estime le même
document.
Depuis les déclarations du président de la
République le mois dernier qui recomman-
dait des procédures de développement de

l’industrie cinématographique, que le
CCAA a accueilli, le ministère de la cultu-
re a décidé de tenir des réunions consulta-
tives avec les professionnels de ce secteur
afin de préparer les réunions publiques pré-
vues en avril 2023, cependant, « en prépa-
rant parallèlement un projet de loi qui vise
à faire taire les cinéastes sous peine d’em-
prisonnement, il est clair que ce prétendu
dialogue est devenu impossible » explique
le CCAA.
En fait, le collectif refuse de « tenir toute
discussion concernant cette loi tant que les
articles prévoyant les dispositions de cen-
sure et les peines privatives de liberté ne
seront pas totalement supprimés » a-t-il
exprimé.
Cette lettre ouverte du CCAA a réunit plu-
sieurs signataires, dont la réalisatrice
Kamir Ainouz, l’actrice Adila Bendimerad,
la réalisatrice Yasmine Chouikh, la produc-
trice Karima Chouikh, la réalisatrice Sofia
Djama, la réalisatrice Nassima Guessoum,
le réalisateur et producteur Faycal Ham-
moum, le réalisateur Yanis Koussim, le réa-
lisateur Damien Ounouri, l’acteur et réali-
sateur Salem Lyes, la poétesse et réalisatri-
ce Zoulikha Tahar, le cinéaste Amine Sidi
Boumediene, le réalisateur et producteur
Salem Brahimi, le scénariste et réalisateur
Oussama Benhassine, le directeur de pro-
duction Hakim Abdelfettah, le comédien et
réalisateur Ahmed Zitouni, Auteure-Réali-
satrice Fatma Zohra Zamoum, l’actrice
Mina Lachter …

Meriem Djouder

nuits de ramadan à
L’institut Cervantès
deux films à l’affiche
L’institut Culturel Italien d’Alger orga-
nise en collaboration avec l’Ambassade
d’Italie en Algérie un cycle de projections
cinéma sous le thème « Nuits du Rama-
dan » et ce du 6 au 13 avril prochain,
indique un communiqué des organisa-
teurs.
L’institut Cervantès abritera ce 6 avril la
projection de « Tolo Tolo» de Checco
Zalone (2020). Cette comédie dramatique
sera projetée en en version originale en
italien avec sous-titres en français. C’est
l’histoire d’un froussard qui n’hésite pas à
se décharger de ses dettes sur sa famille
après la faillite de son restaurant de luxe,
perdu en plein milieu de la campagne des
Pouilles. Il prend la décision de quitter
son pays pour l’Afrique où il pense «
qu’il est encore possible de rêver ». Il
arrive à trouver un petit job, en qualité de
serveur dans un palace pour Européens.
Sur ce nouveau lieu de travail, il ren-
contre Omar, amoureux de la culture ita-
lienne.
Mais cette nouvelle vie s’effondre lors-
qu’une guerre civile éclate dans ce mysté-
rieux pays africain et pousse Checco et
Omar à fuir dans le village natal de ce
dernier, puis à prendre la route de ceux
qui migrent vers l’Europe. Et lors de ce
périple, il laisse percevoir d’autres
aspects odieux de son personnage : nar-
cissique, il estime que la conséquence la
plus grave de cette guerre est qu’il n’arri-
ve pas à remettre la main sur un pot de
crème antirides digne de ce nom.
Les amoureux du cinéma découvriront ce
13 avril le film « Nostalgia» de Mario
Martone (2022). Il sera projeté en version
originale en italien avec sous-titres en
français.  Ce drame de deux heures racon-
te l’histoire de Felice Lasco qui décide de
revenir sur son lieu de naissance, le rione
Sanità de Naples, après avoir passé 40 ans
entre le Liban, l’Afrique du Sud et
l’égypte. Il redécouvre les lieux, les
codes de la ville et un passé qui le ronge.
Il y retrouve sa mère, âgée et aveugle,
dont il s’occupe dans les derniers
moments de sa vie. Il y rencontre Don
Luigi, un prêtre qui lutte contre la camor-
ra et tente d’offrir aux jeunes napolitains
un avenir meilleur.
Don Luigi, furieux de cette visite secrète,
fait surveiller et protéger Felice qui,
entre-temps, convainc sa femme de s’ins-
taller dans la ville napolitaine.

Meriem D.

CouP d’envoi de La
Foire du Livre du
ramadhan
une vingtaine de maisons
d’édition au rendez-vous

au totaL 23 maisons d’édition natio-
nales prennent part à la foire du livre du
Ramadhan, ouverte avant-hier, à l’Office
Riad El Fath. Organisé par le ministère de
la culture et des arts, cette manifestation
se poursuivra jusqu’au 15 avril prochain.
En effet, plus de 4000 titres seront expo-
sés dans 30 pavillons aménagés pour
accueillir les participants en plus de
pavillons réservés aux établissements cul-
turels relevant du ministère de la Culture
et des Arts, dont l’Agence algérienne pour
le rayonnement culturel (AARC), la
Bibliothèque nationale (BN) et le Centre
national de recherches préhistoriques,
anthropologiques et historiques (CNR-
PAH) en sus de bibliothèques mobiles
relevant de certaines directions de la Cul-
ture en vue de présenter leurs éditions et
activités.Au niveau du pavillon du minis-
tère de la Culture et des Arts, neuf titres
de livres en braille édités récemment par
le ministère par le biais de l’Entreprise
nationale des arts graphiques (ENAG)
sont exposés. Plusieurs autres ouvrages
sont sur les rayons.

R. C.
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Le Psg N’eN veut PLus

tout est relancé pour Zidane
Démis de ses fonctions par le PSG l’été dernier, Mauricio Pochettino est depuis en attente d’une
nouvelle aventure, et sa patience pourrait payer puisque la presse argentine révèle qu’il serait la
priorité du Real Madrid en cas de départ de Carlo Ancelotti. De quoi relancer le dossier Zidane, le

Français étant disposé à faire son retour dans la capitale espagnole. 

faute d’avoir convaincu les diri-
geants du PSG, Mauricio Pochetti-
no prenait la porte l’été dernier,

laissant la place à Christophe Galtier, qui
semble davantage en difficulté que son
prédécesseur. Depuis, l’Argentin n’a pas
retrouvé de poste, bien que son nom ait
été évoqué du côté de Tottenham ou
encore Chelsea. Cependant, c’est en
Espagne que l’ancien technicien
du PSG pourrait filer.

viré Par Le PsG, PoChettino
aPParaît Comme La Priorité du
reaL madrid
En effet, TyC Sports révèle ce samedi
que Mauricio Pochettino apparaît comme
la priorité de Florentino Pérez en cas de
départ de Carlo Ancelotti. Alors que
le FC Barcelone file vers le titre en Liga
avec ses 12 points d’avance, l’Italien est
menacé à un an de la fin de son contrat.
Une sortie qui pourrait alors lui permettre
de filer vers le Brésil pour prendre les
rênes de la Seleção. Si le scénario venait
à se confirmer, Pochettino pourrait débar-
quer au Real Madrid, son profil étant
apprécié par les Merengue depuis plu-
sieurs années. De quoi, encore, relancer

le feuilleton Zidane.

Les PLans de Zidane enCore
bousCuLés ?
Contraint de revoir ses plans après la pro-
longation de Didier Deschamps à la tête
de l’équipe de France, Zinedine Zida-
ne pourrait connaître une nouvelle mésa-
venture avec la nomination de Mauricio
Pochettino au Real Madrid. En effet, le

Français ne verrait pas d’un mauvais œil
la perspective d’un retour chez
les Merengue, lui qui est libre depuis son
départ de Madrid en mai 2021. Alors que
son nom circule également du côté de
la Juventus ou encore du PSG, Zinedi-
ne Zidane pourrait voir une nouvelle piste
s’envoler si Florentino Pérez envisageait
bel et bien d’appeler Mauricio Pochetti-
no.

traNsFerts : 

Kylian mbappé vers un départ
libre au real madrid en 2024 ?

seLon AS, le Real Madrid serait prêt à
réactiver la piste Kylian Mbappé. En
effet, le champion d’Espagne en titre
souhaiterait recruter l’attaquant de 24 ans
libre dans quinze mois. De son côté, le
Parisien, qui avait été tout proche de
rejoindre les Merengue à l’été 2022,
aurait «fait part de son souhait de venir
au Real Madrid en 2024», précise le
média espagnol. «Mbappé viendra seule-
ment s’il est libre». Ce vendredi, le capi-
taine de l’équipe de France est à la Une
du quotidien AS, qui indique que «le
joueur a fait part de son souhait de venir
au Real Madrid en 2024». Pour
rappel, l’attaquant de 24 ans a prolongé

pour deux saisons supplémentaires au
PSG en mai dernier, alors que son contrat
arrivait à échéance, avec une année sup-
plémentaire (ndlr : jusqu’en 2025) en
option.

une CLause qui Pourrait 
FaCiLiter un déPart dès Cet été ?
Si l’ancien Monégasque aurait «une
clause facilitant un départ cette année en
cas d’échec en Ligue des champions»,
comme l’annonce le média espagnol, le
Real Madrid préférerait ne pas avoir à
négocier avec le Paris Saint-Germain et
le récupérer libre dans un an. Car en
effet, les Merengue ont souvent ciblé

l’attaquant parisien dans leur histoire
récente mais sans jamais parvenir à leurs
fins. Au début des années 2010, alors
qu’il était encore adolescent, Kylian
Mbappé a visité les installations du club
espagnol et rencontré son idole de
l’époque, Cristiano Ronaldo, pour finale-
ment choisir le centre de formation de
Monaco. En 2017, le Français a opté
pour le PSG malgré une nouvelle sollici-
tation de la formation madrilène. Puis en
2021, le Real Madrid a proposé une offre
de quelque 200 millions d’euros, refusée
dans les dernières heures du mercato
estival, avant de se faire coiffer au poteau
par Paris en mai 2022.

aNgLeterre : 

city surclasse Liverpool 
maLGré l’absence d’Erling Haaland
et l’ouverture du score de Mohamed
Salah, Manchester City a été trop fort
pour Liverpool (4-1), samedi en ouvertu-
re de la 29e journée de Premier League,
et recolle un peu au leader Arsenal. Avec
64 points, le tenant du titre revient à
quatre longueurs des Gunners, qui ont le
même nombre de matches mais qui
reçoivent Leeds, cet après-midi, Liver-
pool reste quant à lui à la 6e place, à sept
points des places qualificatives pour la
Ligue des champions. Ce match entre les
deux principaux candidats au titre ces
dernières années aura confirmé l’écart
qui existe entre les deux formations cette
année, City ayant été en contrôle prati-
quement tout le match en faisant valoir
sa supériorité collective. En l’absence de
son Norvégien aux 42 buts en 37

matches, toutes compétitions confon-
dues, le champion du monde argentin
Julian Alvarez, buteur pour l’égalisation
et impliqué sur deux autres réalisations,
a fait mieux qu’assurer l’intérim. Une
belle combinaison de Liverpool avait
permis de lancer Diogo Jota dans le dos
de la défense et Mohamed Salah, arri-
vant lancé, avait marqué d’une jolie
frappe sans contrôle du gauche (0-1,
17e). Mais City a vite repris ses esprits et
sur une très belle offensive partie de
Kevin de Bruyne pour Riyad Mahrez,
passée par Ilkay Gündogan qui a décalé
Jack Grealish, le centre à ras de terre de
ce dernier a été repris par Alvarez aux
six mètres (1-1, 27e). L’Argentin a
ensuite été à l’origine du deuxième but
en trouvant Mahrez en profondeur sur
son aile droite et le centre millimétré de

l’Algérien a été poussé dans le but par
De Bruyne, malgré la tentative désespé-
rée d’interception d’Alisson (2-1, 46e).
Un peu plus tard, après un nouvel
enchaînement de passes digne
d’une démonstration sur tableau noir,
une frappe contrée d’Alvarez est revenue
dans les pieds de Gündogan qui a fait le
break avec sang-froid (3-1, 53e). Le 4e
but de Grealish, après une sorte de long
une-deux avec De Bruyne, a encore été
un modèle d’habileté technique et d’in-
telligence dans les déplacements (4-1,
74e), qui montre que la trêve internatio-
nale n’a rien fait perdre de sa dynamique
à City. Pour Liverpool, qui se déplacera
à Chelsea en milieu de semaine avant
d’accueillir Arsenal le week-end pro-
chain, le rêve européen ne tient en
revanche plus qu’à un fil.

séLeCtion du brésiL :
carlo ancelotti n’est plus très
loin ?
L’entraîneur du Real Madrid, Carlo
Ancelotti, a confirmé samedi en conférence
de presse que l’équipe nationale du Brésil
souhaite l’enrôler au poste de sélectionneur,
mais a soutenu qu’il faut « respecter le contrat
en cours », qu’il souhaite « honorer jusqu’au
bout ». « La réalité, c’est que l’équipe natio-
nale du Brésil me veut, et cela me flatte, cela
m’enchante. Mais il faut respecter le contrat
en cours (qui expire en juin 2024, ndlr), un
contrat que je souhaite honorer jusqu’au
bout », a balayé Ancelotti en conférence de
presse, avant le match contre Valladolid
dimanche (16h15) pour la 27e journée de
Liga. « J’ai un contrat, je veux l’honorer,
parce que ce club et cette équipe me plaisent.
Et tout ce qui se passera après avec mon
contrat, c’est le futur, et personne ne connaît
le futur », a glissé « Carletto », souvent cité
dans la presse brésilienne comme potentiel
futur sélectionneur de la Seleçao, éliminée en
quarts de finale du dernier Mondial au Qatar
par la Croatie (1-1 a.p., 4-2 t.a.b.). Ancelotti a
toutefois affirmé qu’il ne connaît pas le prési-
dent de la fédération brésilienne. « Je ne le
connais pas, mais s’il veut parler avec moi, je
le rencontrerai avec plaisir », a-t-il indiqué.
« Cela ne me surprend pas qu’il y ait des
rumeurs de ce genre, et cela ne m’inquiète
pas. C’est assez clair : je resterai ici tant que
le Real Madrid me permet de continuer ici. Je
sens beaucoup de soutien de la part du prési-
dent, des supporters et des joueurs, l’ambian-
ce est très tranquille autour de moi, et moi
aussi je suis très tranquille. Maintenant, on a
deux mois et demi pour tenter de gagner des
titres », a soutenu le technicien italien.

déCryPtaGe 
comment la Nba a envahi les
cerveaux des joueurs de
football
est-Ce un hasard que le championnat nord-
américain de basket-ball ait plus que jamais la
cote dans le monde du foot ? Loin de là.
Ouest-France et Prolongation ont pris le pouls
de cette NBA mania chez les footballeurs.
Quand la passion est trop forte… 19 janvier
dernier. Accor Arena de Paris. Dans sa
logique marketing et de mondialisation tou-
jours plus poussée, la NBA s’arrête dans la
capitale pour un match de saison régulière
entre les Detroit Pistons et les mythiques Chi-
cago Bulls, ancienne équipe du légendaire
Michael Jordan. C’est THE place to be. Les
billets, pourtant très loin d’être abordables, se
sont arrachés, et personnalités et sportifs sont
évidemment là. À l’image d’Aurélien
Tchouaméni. L’international français squatte
les premiers rangs, lui, l’immense fan de la
Ligue américaine de basket. Sauf que, pen-
dant ce temps-là, son équipe, le Real Madrid,
qui l’a acheté pour 80 M€ l’été dernier, joue à
Villarreal, en Coupe du Roi. Sans Tchouamé-
ni, blessé. Une victoire in extremis au bout
(3-2) et un petit scandale. Les supporters
madrilènes n’ayant que peu appréciés de voir
leur joueur à Paris et non au soutien de ses
coéquipiers. Ce qui a poussé l’ancien de
Monaco à s’excuser sur les réseaux sociaux.
C’est dire.

«  L’uLtra PerFormanCe Poussée à
son Paroxysme »
Soyons clairs d’emblée : les footballeurs sont
loin d’être les seuls à s’intéresser à la NBA.
Mais scrutez votre compte Instagram pendant
leurs vacances, et vous y verrez beaucoup de
joueurs de l’autre côté de l’Atlantique, en
direct d’une salle NBA. Statistiques poussées
au maximum, starification, athlètes toujours
plus entraînés, quête de perfection permanen-
te… Autant de facteurs qui les attirent. « Ça
m’inspire complètement, confirme Steven
Moreira, ancien joueur de Lorient et Rennes,
aujourd’hui aux Colorado Rapids, équipe de
soccer basée à Denver, aux états-Unis. C’est
d’abord leur mentalité. Par exemple : quand
un jeune sort, il a peut-être moins de talent,
mais il est déjà prêt... 
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cr belouizdad- Js Kabylie : 
On regarde désormais plus haut
Pour cette dernière journée de la

phase de groupes, le tandem algé-
rien, en déplacements respective-

ment à Tunis et Casablanca, a connu des
fortunes diverses mais ne perd rien puisque
sa présence en Quarts était déjà actée bien
avant le baisser de rideau sur cette étape où
le Chabab, surtout, et les Canaris n’avaient
rien à craindre. Les deux compères ratent
toutefois une belle occasion de terminer à
la première place, seul enjeu à l’occasion 

est 0 – Crb 0 : Le Chabab 
aurait Pu !
Le moins que l’on puisse dire à l’arrivée
d’un match fermé à double tour et sans
buts, c’est que le onze de Laâquiba pouvait
mieux faire. Aurait pu faire oublier les
regrets de la manche aller quand il se fera
surprendre au stade du 5 Juillet à Alger.
Regrets ainsi d’être passé d’un cheveu à
côté de cette 1ère place de sa poule qui lui
aurait permis d’appréhender peut-être
l’opération tirage au sort et la 1ère manche
des Quarts sans trop de soucis. Notamment
l’avantage de recevoir au match retour.
Regrets de se dire que, finalement, il y
avait de la place pour une victoire n’eut été
cette timidité. Regrets, sans plus, de
n’avoir pas osé en passant à côté d’un suc-
cès qui lui tendait les bras. Aller au bout de
ses idées. Evoluant sans pression et abor-
dant, on dira, une simple formalité même si
cette confrontation, au-delà d’une question
de prestige et de suprématie régionale
propre à tout derby, le Chabab poussera les
Espérantistes à élever le niveau dans des
débats agréables à suivre, le beau jeu déve-
loppé par les Algériens et leur engagement,
avec une domination par moments, accen-
tuant l’impression d’un petit gâchis. Celui
de n’avoir pas cru en ses chances devant un
adversaire pas au mieux de sa forme, pour
ne pas dire prenable. Regrets d’avoir pêché
dans la finition ou l’excès de précipitation
dans la conclusion des nombreuses occa-
sions crées, quand on revoit le film du
match et les espaces laissés par les « sang

et or » malheureusement toutes vendan-
gées. Regrets sûrement mais des leçons à
titrer pour le staff avant les matchs coupe-
rets où il faudra se montrer, notamment les
attaquants au « V rouge », plus lucides et
efficaces face à ce qui se fait de mieux (sur
leur chemin devraient se dresser vraisem-
blablement ou le champion d’Afrique en
titre, WA Casablanca, une vieille connais-
sance dans un derby maghrébin qui promet,
ou les Sud-africains du Mamelodi Sun-
downs, qui ne sont pas tombé de la derniè-
re pluie) sur le continent. Une place de
second et des chances intactes de continuer
à regarder plus haut. Viser plus haut.        

WaC 3 - jsK 0 : tout était Contre
Les Canaris
Une lourde défaite. Qui fait mal même si le
onze de Tizi Ouzou peut se dire que rien
n’a marché dans le sens voulu dans une soi-
rée maghrébine qui avait bien commencé
pourtant. Où tout était finalement contre
lui. Juste avant la mi-temps, et alors que
l’on se dirigeait vers une pause-citrons
calme et équilibrée au tableau d’affichage,
une tuile lui tombera sur la tête quand, à
l’entame de la 40e minute de jeu, l’arbitre
sud-africain Abongile Tom enflamme un
stade rempli à ras-bord et un tantinet chau-
vin, et ne libère les Wydadis sous la forme

d’une belle offrande en validant un but liti-
gieux (entaché d’un hors flagrant et d’une
main) de l’attaquant sénégalais Sandou  qui
change totalement la donne de la partie.
Comme à Tunis-Radès, cette confrontation
algéro-marocaine tiendra ses promesses
tant pour la qualité du jeu développé par les
deux formations que par l’engagement
avant le coup de pouce du référé coupable,
on ne dira pas plus, de « mauvaise appré-
ciation » même s’il y a à redire. Beaucoup
même. Sonnés, les Kabyles ne tardent pas à
mettre un second genou à terre au retour
des vestiaires quand le même Sandou,
omniprésent, double la mise en signant un
doublé personnel et confortant l’avantage
de son équipe à la 52e mn. En difficulté
avec un banc sans la profondeur requise
pour ce genre de défis et devant un vis-à-
vis de qualité, coach- Hamdi composera
avec des remplaçants sans réel apport. Et
c’est en toute logique que les Marocains,
libérés, plantent une troisième banderille
juste avant le coup de sifflet final (88emn)
donnant ainsi à leur succès plus d’éclat. Pas
de réels regrets contrairement au CRB mais
une lourde défaite qui, espèrent ses suppor-
ters, ne laissera pas de traces pour une JSK
qui inquiète. A l’avenir intra-muros en
pointillés car pas encore fixée sur son ave-
nir en championnat de Ligue 1.   

LiGue 2 (23e journée,
GrouPe Centre-est) : 
Ligue 2 : l’us souf,
doucement mais
sûrement 
L’us  Souf a préservé son fauteuil de
leader du groupe Centre-Est de la Ligue
2 de football amateur, après son succès
sur le fil devant le NRB Teleghma (2-1)
pour le compte de la 23e journée dispu-
tée samedi, également marquée par la
large victoire du dauphin l’AS Khroub
face au MC El Eulma (3-1). Intraitable
à domicile cette saison, l’US Souf
enchaine avec une troisième victoire de
rang qui lui permet de garder un point
d’avance sur l’AS Khroub (44 pts),
alors que le NRB Teleghma reste troi-
sième avec 40 points. Victorieuse à
domicile devant l’USM Annaba (2-0),
l’E Sour Ghozlane (38 pts) s’est hissée
à la quatrième place du classement, en
profitant de la défaite (1-0) du MO
Constantine (5e, 36 pts) face à l’AS Ain
M’lila (10e, 28 pts). Dans le bas du
classement, l’US Chaouia (12e, 27 pts)
a réalisé la bonne opération dans la
lutte pour le maintien en s’imposant (4-
0) devant la JSM Skikda (15e, 15 pts),
alors que l’IRB Ouargla est premier
relégable après sa défaite (2-0) face
l’IB Khemis El Khechna (9e, 29 pts).
Dans les deux dernières rencontres dis-
putées ce samedi, le CA Batna (6e, 32
pts) a dominé à la JS Bordj Ménael (2-
0), alors que l’USM El Harrach (8e, 31
pts) s’est imposée en déplacement
devant la lanterne rouge HAMRA
Annaba (3-1). Cette 23e journée de la
Ligue 2 amateur a débuté vendredi,
avec le large succès en déplacement du
leader de la poule Centre-Ouest, l’ES
Ben Aknoun devant le MC Saida (5-0),
alors que l’affiche entre la JSM Tiaret
et le SC Mecheria s’est soldée sur un
score vierge (0-0). Enchainant avec une
quatrième victoire de rang, l’Etoile (52
pts) prend trois points d’avance sur ses
poursuivants directs dans la course à
l’accession : la JSM Tiaret et le SC
Mecheria (49 pts), ainsi que l’ES Mos-
taganem qui a battu le NA Hussein-Day
(1-0). Derrière le groupe de tête, le
MCB Oued Sly (5e, 38 pts) s’est impo-
sé devant la lanterne rouge le RC Reli-
zane (2-1), alors que le CR Témouchent
(6e, 37 pts) le WA Boufarik (8e, 29 pts)
ont fait match nul (1-1). Dans la lutte
pour le maintien, la défaite à domicile
du MC Saida, désormais 15e avec 20
points, a profité au RC Kouba et le WA
Tlemcen qui remontent au 13e rang
avec 21 points, après leurs succès res-
pectifs devant le SKAF Khemis Milia-
na (3-0) et l’ASM Oran (1-0). Dans
l’autre duel des mal classés, l’O Médéa
et le GC Mascara (11e, 22 pts), ont fait
match nul (0-0) et restent coincés dans
la zone de turbulence.

Les résuLtats (matChs joués) :
E Sour Ghozlane - USM Annaba (Huis clos) 2-0
AS Khroub - MC El-Eulma 3-1
IB Khemis El Khechna - IRB Ouargla (Huis clos) 2-0
US Chaouia - JSM Skikda 4-0
CA Batna - JS Bordj Ménael 2-0
AS Ain M’lila - MO Constantine (Huis clos)
US Souf - NRB Teleghma 2-1
HAMRA Annaba - USM El Harrach 1-3

Ligue 1 mobiLis (suite de La 21e jourNée) : 

L’usm Khenchela enfonce le Paradou ac (3-0)
L’usm KhenCheLa a dominé le Paradou
AC (3-0), en match disputé samedi, pour le
compte de la 21e journée du championnat
de Ligue 1 Mobilis, entamée vendredi et
devant se poursuivre le mercredi 5 avril.
Une bonne opération pour l’USMK, même
sur le plan comptable, puisqu’elle gagne
deux places au classement général et se
retrouve 5e avec 30 points, alors que le
Paradou reste 14e, avec 17 unités. Lors des
matchs disputés vendredi, le CS Constanti-
ne a conforté sa deuxième place au classe-
ment général, en battant l’Entente de Sétif
(2-0), dans le duel au sommet de cette jour-
née. Un précieux succès, qui porte le capi-
tal du CSC à 36 points, soit à quatre lon-

gueurs du leader, le CR Belouizdad (40
pts), qui cependant compte quatre matchs
en moins par rapport aux Sanafirs. De son
côté, et malgré la défaite, l’Aigle noir séti-
fien reste solidement accroché à sa troisiè-
me place, avec 32 points, mais voit désor-
mais le Mouloudia d’Alger le talonner de
très près, surtout depuis que ce dernier a
ramené un bon résultat nul de son déplace-
ment chez l’ASO Chlef (0-0). Le Doyen est
désormais 4e, avec 31 points, alors que
l’ASO reste scotché à la 12e place avec 26
unités au compteur. Dans les autres duels
de la journée, la hiérarchie a été plus ou
moins respectée, avec la victoire des clubs
hôtes, puisque le NC Magra l’a emporté (2-

1) contre l’US Biskra, alors que le MC El
Bayadh a dominé le RC Arbaâ (3-1). Les
péripéties de cette 21e journée se poursui-
vront mercredi 5 avril, avec le déroulement
des matchs CR Belouizdad – JS Saoura et
JS Kabylie - HB Chelghoum Laïd à 22h00,
respectivement au stade du 5-juillet (Alger)
et au 1er-Novembre de Tizi-Ouzou. Pour
ce qui est du choc USM Alger - MC Oran,
il a dû être reporté à une date ultérieure, en
raison de la participation des Rouge et Noir
à la Coupe de la Confédération africaine
(CAF).

Premier League : 

avec 56 offrandes, mahrez devient le meilleur passeur africain
L’internationaL aLGérien de
Manchester City Riyad Mahrez,
auteur d’une passe décisive lors du
large succès de son équipe contre
Liverpool (4-1) samedi dans le choc
de la 29e journée, devient le joueur
africain ayant offert le plus de passes

décisives en Premier League avec 56
offrandes, dépassant l’Ivoirien
Didier Drogba. Les deux équipes
étaient à égalité (1-1) à l’issue de la
première période de la partie, mais
quelques secondes après être reve-
nus sur la pelouse, les Citizens ont

trouvé la faille. Sur une excellente
ouverture de l’Argentin Julian Alva-
rez, Mahrez s’est retrouvé en bonne
position dans le couloir.  Du pied
droit, le capitaine des Verts a distillé
une place sublime du droit pour
Kevin De Bruyne qui a pu terminer

du gauche et remettre City
devant (2-1), malgré la tentative
désespérée d’interception d’Alisson.
Avec 56 passes décisives en 274 ren-
contres, l’ancien joueur de Leicester
entre à nouveau dans l’histoire de
son championnat et de son continent.
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Technologie : ChatGPT
révolutionne Bing, Office365,

et bien d'autres outils de
Microsoft. Côté Google, quoi de

neuf ? La réponse pourrait en
premier lieu venir de YouTube.

L e nouveau directeur général deYouTube, Neal Mohan, qui arécemment succédé à SusanWojcicki, a écrit sa première lettreouverte concernant YouTube. Et cecourrier est plein de surprises.La lettre révèle plusieurs projets àvenir pour le service de streamingvidéo appartenant à Google. Mais leplus important concerne la mise enœuvre de la technologie d'IA générati-ve sur la plateforme.La popularité de ChatGPT depuis sonlancement incité en effet d'autres pla-teformes - telles que Google Search,Bing, Snapcha et Skype - à commencerà élaborer des stratégies pour imiterson succès. Il n'est donc pas surprenantque YouTube veuille se joindre au mou-vement.

Aider les créateurs à développer
leur narration et à augmenter la
valeur de productionLorsque Mme Wojcicki s'est retirée enfévrier 2023, elle a fait allusion au faitque YouTube avait des projets d'IA encours de réalisation."Avec tout ce que nous faisons dans ledomaine des Shorts, du streaming etdes abonnements, et avec les pro-messes de l'IA, les opportunités les plusexcitantes de YouTube sont à venir, etNeal est la bonne personne pour nousdiriger", a écrit Wojcicki dans une noteannonçant son départ.La première lettre de Neal Mohanconfirme cela. Il a donné des exemplesprécis de la manière dont l'IA sera mise

en œuvre sur YouTube. Par exemple, les utilisateurs (ndlr. lescréateurs qui utilisent YouTube pourposter des vidéos) pourront "échangervirtuellement des tenues" et "créer undécor de film fantastique grâce auxcapacités génératives de l'IA".L'objectif principal de l'adoption de l'IAsur la plateforme est donc d'aider lescréateurs à développer leur narrationet à augmenter la valeur de production,selon Mohan, bien qu'il n'ait partagéqu'un vague calendrier.
Mettre en place les protections et
les garde-fous nécessaires pour
garantir une expérience positive

Le PDG a également déclaré que l'en-treprise prend son temps pour mettreen place les protections et les garde-fous nécessaires pour garantir uneexpérience positive. Ces types de pré-cautions sont particulièrement néces-saires après avoir vu d'autres plate-formes s'attaquer à l'IA, comme Googleet Bing, et commettre des erreurs lorsde leur lancement.Parmi les autres changements annon-cés, citons une utilisation plus faciledes commentaires par les créateurs,plus de langue pour les légendes,l'ajout de YouTube TV et l'ajout de pro-tections pour YouTube.

tECH

Youtube : l'ia générative va
bientôt tout changer
annonce le nouveau big boss

comment spaceX veut
atténuer la pollution
lumineuse de ses
satellites starlink v2 mini

Technologie : SpaceX lance le pre-mier de ses satellites Starlink V2, deplus grande capacité. Face à la grondedes astronomes, la société assuremettre en place des mesures efficacespour réduire l'incidence visuelle de sesgrappes de satellite. Voici comment.SpaceX a lancé mardi la premièregrappe de ses satellites Starlink dedeuxième génération. 21 satellites V2Mini ont été embarqués dans unefusée lourde Falcon 9 depuis la Floride.Le CEO de SpaceX, Elon Musk, a confir-mé que les satellites V2 Mini avaientatteint leur orbite. En décembre, la FCC, l'autorité améri-caine de régulation du commerce, adélivré à SpaceX l'autorisation de lan-cer 7 500 des 30 000 satellites StarlinkGen2. Ces satellites peuvent fonctionner àdes altitudes de 525, 530 et 535 kilo-mètres en utilisant des fréquencesdans les bandes Ku et Ka. Ils utilisent

également la bande E pour le backhaul.
Les Starlink V2 Mini pèsent 800
kilogrammes, trois fois le poids des
anciens satellites StarlinkLes satellites Starlink de deuxièmegénération existent en deux variantes :le V2 Mini et le V2 complet, plus grand.Les V2 sont compatibles avec le lan-ceur Starship tandis que les V2 Minisont compatibles avec le lanceur Fal-con 9. Jusqu'à présent, SpaceX a lancéles satellites Starlink de premièregénération par lots de 50 à 60. "Lessatellites V2 lancés sur Falcon 9 sontun peu plus petits. Mais ne vous laissezpas tromper par le nom, un satellite V2Mini a une capacité de desserte desutilisateurs quatre fois supérieure àcelle de ses homologues précédents", adéclaré SpaceX dans un communiqué.SpaceX n'a pas précisé quelle était lacapacité de chacun de ses satellites V2Mini. Selon Ars Technica, la première

génération était conçue pour unecapacité de liaison descendante globa-le de 17 à 23 Gbps chacun. Jusqu'à pré-sent, SpaceX a lancé près de 4 000satellites. Selon Spaceflight Now, lessatellites Starlink V2 Mini pèsent envi-ron 800 kilogrammes, soit trois fois lepoids des anciens satellites Starlink. Ilssont également beaucoup plus grands,avec une largeur de 4,1 mètres. Et unefois que les ailes du panneau solairesont ouvertes en orbite, les satellitesont une portée de 30 mètres, contre 11mètres pour l'original.
Miroirs diélectriques et peinture
sombreSur ce point, SpaceX a expérimentésans succès avec la première généra-tion une peinture sombre pour absor-ber la lumière du soleil. Puis une visiè-re, nommée VisorSat, pour empêcherla lumière du soleil de frapper le satel-lite. SpaceX assure que ce dispositif,couplé à des changements de configu-ration de vol pour minimiser lesréflexions solaires sur la surface dessatellites, fonctionne correctement.Pour sa seconde génération de satel-lites, SpaceX assure avoir mis au point

"une combinaison de films miroirsdiélectriques, qui reflètent la lumièredu soleil loin de la Terre, et d'une pein-ture noire à faible réflectivité. Ainsi,bien que nos satellites V2 Mini sontplus grands que les versions précé-dentes, nous nous attendons à ce qu'ilssoient aussi sombres, voire plussombres".Fort de son expérience, SpaceX assuredésormais aussi veiller à ce "qu'aucundébris ne reste dans l'espace plus decinq ans, si un satellite devient nonmanœuvrable". Cette précision estdestinée à rassurer les critiques de cesgénérations de satellites, lancés engrappes, et dont le modèle écono-mique repose sur la redondance en casde panne. SpaceX assure désormais que la fiabili-té de ses satellites est de 99 % sur lapremière génération. Cela signifieraitque seuls 40 satellites de premièregénération soient tombés en panne.L'entreprise assure par ailleurs quel'exploitation de satellites sous les 600kilomètres d'altitude assure la désintégration des appareils défec-tueux ou en fin de vie à leur entréedans l'atmosphère.
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blizzard 

Technologie : La FTC estime
que l'acquisition d'Activision

Blizzard par le fabricant de la
Xbox nuirait à la concurrence

avec les fabricants de consoles
de jeu concurrents et aurait un

impact négatif sur les
consommateurs.

L a société de jeux vidéo ActivisionBlizzard est à l’origine de cer-tains des jeux vidéo les pluspopulaires de notre époque, notam-ment la franchise Call of Duty. En jan-vier, Microsoft a annoncé son intentionde racheter le géant du jeu vidéo, maisla Federal Trade Commission (FTC)pourrait s’y opposer. Elle s’est emparéedu sujet quelques semaines après l’an-nonce.Jeudi, la FTC indiquait que l’acquisitiond’Activision Blizzard par Microsoft pourun montant de 69 milliards de dollarsporterait atteinte à la concurrence, enempêchant potentiellement les fabri-

cants de consoles concurrents d’accé-der au contenu d’Activision Blizzard.A l’appui de ces arguments, la FTC pré-cise que Microsoft a l’habitude d’acqué-rir des jeux, comme ceux de ZeniMax, etde les utiliser pour supprimer laconcurrence des autres consoles dejeux.
« Microsoft a déjà montré qu’il peut
et veut retenir les contenus de ses
concurrents »« Microsoft a déjà montré qu’il peut etveut retenir les contenus de ses concur-rents », fait valoir Holly Vedova, direc-trice du Bureau de la concurrence de laFTC. « Aujourd’hui, nous cherchons àempêcher Microsoft de prendre lecontrôle d’un studio de jeux indépen-dant de premier plan et de l’utiliserpour nuire à la concurrence sur plu-sieurs marchés de jeux dynamiques eten pleine croissance. »Les titres des jeux vidéo populairesd’Activision Blizzard, parmi lesquelsOverwatch, World of Warcraft, CandyCrush et Diablo, rassemblent plus de

154 millions d’utilisateurs actifs men-suels dans le monde, selon la FTC. Tousces jeux vidéo sont actuellement acces-sibles au public, quelle que soit laconsole de jeu. Si Microsoft en faisaitl’acquisition, il est possible qu’un grandnombre de ces utilisateurs n’y aientplus accès.« En contrôlant les franchises d’Activi-sion, Microsoft aurait à la fois lesmoyens et la motivation pour nuire à laconcurrence en manipulant les prixd’Activision, en dégradant la qualité deses jeux ou l’expérience des joueurs surles consoles et les services de jeuxconcurrents, en modifiant les condi-tions et le calendrier d’accès au contenud’Activision, ou en refusant complète-ment le contenu aux concurrents, ce quicauserait un préjudice aux consomma-teurs », signale la FTC.
les effets négatifs possibles d’une
acquisition majeureL’actualité récente a montré les effetsnégatifs possibles d’une acquisitionmajeure. La fusion de 2010 entre Tic-

ketmaster et LiveNation, qui a conféré àTicketmaster un monopole sur le sec-teur de l’achat de billets aux Etats-Unis,a suscité l’indignation le mois dernierlorsque les fans de Taylor Swift n’ontpas pu acheter de billets pour sonconcert auprès de Ticketmaster, etn’ont eu aucun autre endroit où se pro-curer des billets.Lorsque Microsoft a initialementannoncé ses projets d’acquisition, l’en-treprise mettait en avant le fait qu’elleétait destinée à rendre les jeux plusaccessibles à tous, en apportant « la joieet la communauté des jeux à tous, surtous les appareils ».« Des joueurs du monde entier aimentles jeux Activision Blizzard », soulignaitPhil Spencer, PDG de Microsoft Gaming.« Ensemble, nous construirons un ave-nir où les gens pourront jouer aux jeuxqu’ils veulent, pratiquement où ils leveulent. » Microsoft n’a pas encore faitd’annonce publique au sujet de ce pro-cès FTC / Microsoft.

L'acquisition d'activision blizzard
par microsoft bloquée

Apple introduit le
chiffrement de bout en
bout dans les
sauvegardes icloud

Technologie : Voilà pourquoi c'estimportant, et voici pourquoi tout lemonde n'est pas d'accord, à commencerpar les forces de l'ordre.Apple va laisser les utilisateurs choisirde chiffrer ou non leurs sauvegardesiCloud, et ce afin de déjouer les attaquesdes pirates informatiques. Mais aussi de

limiter les demandes de données desutilisateurs par les forces de l’ordre.La nouvelle fonctionnalité de protectiondes données pour iCloud permettra auxutilisateurs de chiffrer les données surles serveurs d’Apple. De quoi empêcherainsi Apple d’accéder au contenu d’unutilisateur. Les nouveaux types decontenu qui prendront en charge lechiffrement de bout en bout (E2EE)comprennent les sauvegardes iCloud,les notes et les photos.Jusqu’alors, 14 catégories de donnéesétaient par défaut protégées par leE2EE (end-to-end encryption – chiffre-ment de bout en bout), comme le trous-seau iCloud, les données de santé, lesmessages dans iCloud, Maps, et l’histo-rique Safari. Désormais, les catégoriessont étendues à 23.

l’option sera disponible dans les
futures versions ioS 16.2, iPadoS
16.2 et macoS 13.1Comme le souligne Apple, avec cetteprotection des données, seuls les appa-reils de confiance d’un utilisateur ontaccès à ces catégories de données. Lecontenu de l’utilisateur sera ainsi proté-gé, même si des attaquants compromet-tent les serveurs iCloud. Cette extensiondu chiffrement sera disponible pour lesutilisateurs américains d’ici la fin del’année et commencera à être déployéedans le reste du monde début 2023.L’option sera disponible dans lesfutures versions iOS 16.2, iPadOS 16.2et macOS 13.1.« Il s’agit du plus haut niveau de sécuri-té des données dans le cloud d’Apple,donnant aux utilisateurs le choix deprotéger la grande majorité de leurs

données iCloud les plus sensibles avecun chiffrement de bout en bout afinqu’elles ne puissent être déchiffréesque sur leurs appareils de confiance »,explique Ivan Krstić, responsable del’ingénierie et de l’architecture de sécu-rité chez Apple, dans une annonce.
Des mesures de sécurité supplémen-
taires pour les comptes à risquesPour les personnalités publiques sou-cieuses de sécurité et à risque, Appleintroduit également la prise en chargedes clés de sécurité matérielles tierces,avec l’authentification à deux facteurspour l’identifiant Apple. La clé de sécu-rité devient l’un des deux facteurs et estnécessaire pour accéder au compte. Ellepermet d’éviter les attaques de phi-shing qui compromettent le deuxièmefacteur.
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c es incidents se sont tous deuxproduits à l’aéroport de Roissy-Charles-de-Gaulle entre lesmois de novembre et décembre. Lasemaine du 12 décembre, une desfemmes est ainsi montée à bord du volDL221, direction Salt Lake City, auxÉtats-Unis, sans carte d’embarquementni pièces d'identité. La sécurité française laisserait-elle doncà désirer? Après avoir réussi à bernerl’entièreté de l’aéroport de CDG, ce sontles Américains qui se sont aperçus de lasupercherie: la voyageuse clandestinene figurait pas sur la liste des passagers.Une situation que la compagnie aérien-ne américaine, Delta Airlines, a ferme-ment condamné. “Une enquête est encours, en collaboration avec les autori-tés françaises et américaines”, a-t-elledéclaré à BFMTV. “Un incident commecelui-ci est inacceptable et noussommes déterminés à assurer la plusgrande sûreté et sécurité de nosemployés et de nos clients, car rien n’est

plus important.” “Il s’agit d’incidentstrès isolés”, a rassuré, de son côté, leGroupe ADP.
Pas la première foisToujours selon BFMTV, ce n’est pas lapremière fois qu’une personne arrive àtromper les contrôles de sécurité del’aéroport de Roissy. Un scénario simi-laire s’est déroulé le 5 novembre, alorsqu'une femme russe s’engouffrait dansun vol d’Air France, à destination deLondres.Néanmoins, l’autrice des faits n’a pasréussi à duper l’entièreté de l’équipagede l’avion. Leurs soupçons ont étééveillés suite au comportement étrangeadopté par la Russe. Une stratégie quin’a pas eu l’effet escompté: lorsque sonbillet et pièces d’identité lui ont étédemandés, la femme a prétendu êtresourde et muette. Après vérification, l’équipage s’estrendu compte qu’elle ne figurait pas surla liste des passagers.

Elle sera par la suite prise en charge parla police aux frontières (PAF). Elle auraitpar ailleurs formulé une demande d’asi-le politique, selon des informations rap-portées à BFMTV, qui aurait finalementété rejetée.
le groupe ADP a porté plainte“Nous sommes en lien avec les compa-gnies concernées et les autorités del’État. Une enquête est en cours et nousavons porté plainte pour ces deux inci-dents”, a ajouté le Groupe ADP à BFMTV.Mais comment ont-elles réussi à passerentre les mailles du filet?Selon le Groupe ADP, les deux femmesse seraient bien fait “contrôler auxPostes d’Inspection Filtrage”, soit lespostes permettant de contrôler les per-sonnes et bagages à main, “ce qui per-met de garantir la sûreté de tous les pas-sagers”. Le groupe a assuré tout mettreen œuvre “afin que ces incidents nepuissent se reproduire”.

La combinaison spatialede Neil Armstrong a étéfaite par un fabriquantde lingerie !

le 20 JuilleT 1969, quand NeilArmstrong a mis le pied pour lapremière fois sur la Lune, il étaitvêtu d’une combinaison spatialesur mesure. C’est le modèle A7L quia coûté à l’époque 100 000 dollars(plus de 670 000 dollars aujour-d’hui).Le créateur de ce modèle n’étaitautre que Playtex (InternationalLatex Corporation), une célèbreentreprise de lingerie américaine,qui a relevé un défi difficile : fabri-quer une combinaison capable defournir un environnement pressu-risé à l’astronaute et de résister àdes températures extrêmes (pou-vant atteindre au maximum 123°Cet au minimum -233°C) tout enconservant suffisamment de sou-plesse et de mobilité pour que l’as-tronaute puisse remplir ses taches.Playtex a pu envoyer ses nouveauxvêtements sur la lune, puisque lescouturiers et les ingénieurs de cefabriquant de sous-vêtements ontréussi à créer une combinaisonspatiale sans faille.
La pollution de l’air tueplus de trois millions depersonnes par an !

Selon une nouvelle étudepubliée dans la revue Nature, lapollution de l’air engendre environ3,3 millions de décès prématuréspar an partout dans le monde etprincipalement en Asie.Les particules fines qui polluentl’air et qui sont de moins de 0,0025millimètres de diamètre ont été liésà des effets néfastes sur la santé àlong terme. Les émissions provenant de laconsommation d’énergie dans lesecteur résidentiel ont le plusgrand impact sur la mortalité pré-maturée dans le monde en provo-quant environ 1 million de décèspar an, principalement en Chine eten Inde.Dans la plupart des États-Unis etdans quelques autres pays, lesémissions provenant du trafic etdes centrales de combustion de fos-siles sont les plus grandes sourcesde pollution de l’air, tandis qu’àl’est des USA, en Europe, en Coréeet au Japon, c’est l’agriculture quiest la première cause de l’émissionde particules polluantes.

iNSOLITE Le Jeune Indépendant 

“Un incident comme celui-ci est inacceptable.” nos confrères de BFMTV rapportent aujourd'hui une
histoire invraisemblable dans les colonnes du média français: en effet, deux femmes ont réussi à

monter à bord d’avions d’Air France et de Delta Airlines sans... billet ni pièces d'identité. Une question
se pose alors: comment ont-elles réussi à berner le personnel de l’aéroport et passer outre les

contrôles de sécurité?

Brèves INSOLITES

Deux femmes arrivent à monter à
bord de deux avions sans... carte
d’embarquement ni piècesd’identité

LE SAVIEZ VOUS J Indépendant

Survol de nuit autorisépour le Père Noël par lemaire d’une villemitoyenne de l’aéroport deNantes
en loire-ATlAnTique, le maire deSaint-Aignan de Grand-Lieu, quiaccueille sur son territoire une partie de

l’aéroport de Nantes, a pris un arrêtéexceptionnel. Il autorise le survol de l’es-pace aérien de sa commune dans la nuitdu 24 au 25 décembre 2022. Peu impor-te l’heure.  La question se posait pour lePère Noël depuis l’interdiction du survolde nuit de la région nantaise : commentfaire sa tournée sans enfreindre lesrègles de l’aviation civile ? À la différen-ce de certaines compagnies aériennes
qui se moquent allègrement du couvre-feu de minuit à 6 h du matin, le PèreNoël, pourtant moins bruyant, voulaitrester dans la légalité.
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en 2060, la pollution de l'air fera 
toujours plus de morts

P ARTICULES. Quellesconséquences pourl’Humanité si les pou-voirs publics n’agissent paspour améliorer la qualité del’air ? L’OCDE a fait tourner sesmodèles économiques pourtenter d’évaluer le coût de l’in-action. La qualité de l’airdevrait en effet continuer dese dégrader du fait de laconjonction d’au moins deuxfacteurs : le grossissement desvilles et une croissance écono-

mique toujours basée sur lacombustion de charbon, depétrole et de gaz. La situationactuelle n’est déjà guèreenviable. Les teneurs en parti-cules fines, en oxyde d’azote eten ozone au mieux stagnentdans les pays les plus dévelop-pés réunis au sein du clubOCDE, au pire explosent dansles pays en voie de développe-ment et notamment chez lesdeux géants, l’Inde et la Chine.Selon les calculs de l’Organisa-tion mondiale de la santé(OMS), 3 millions de per-sonnes meurent tous les ansdes effets de la pollution del’air. En 2015, près de 19 mil-liards d’euros ont été consa-crés à des soins de santé lié àla qualité de l’air et 1,2 mil-liard de journées de travailont été perdues.Se projeter dans le futur n’estpas chose aisée. Les modélisa-teurs de l’OCDE ont ainsirenoncé à entrer dans leurs

calculs les effets directs desoxydes d’azote faute de don-nées fiables à l’échelle de laplanète et les impacts sur lesécosystèmes et les bâtimentsn’ont pu également êtremonétisés. Si les résultats doi-vent être pris avec prudence(qui sait comment va évoluerl’économie dans les pro-chaines décennies ?), ils don-nent cependant une idée deseffets d’un air dégradé dansun demi-siècle. Ainsi, de troisà six millions de personnesdevraient décéder à cetteéchéance d'avoir respiré unair vicié. Les pays les plus pol-lués comme la Chine et l’Indesont les plus concernés aux-quels il faut aussi ajouter lesrégions à la populationvieillissante comme l’Europede l’Est. D’après ces projec-tions, les coûts des soins desanté induits par la pollutionde l’air devraient atteindreplus de 150 milliards d’euros(huit fois plus qu’aujourd’hui)et 3,7 milliards de jours de tra-vail seraient perdus.
Trois fois plus de morts en
2060SOINS. La baisse de la produc-tivité au travail, l’augmenta-tion des dépenses de santé, lespertes dues à la diminutiondes rendements agricoles (despolluants comme l’ozone sontdes oxydants des tissus végé-taux) représenteront à l’hori-zon 2060 une charge équiva-lant à 1% du Produit intérieurbrut (PIB) mondial. Ces pertesseront bien plus marquées enChine avec une baisse de 2,6%du PIB et en Europe de l’ouest

(-2%) et de l’est (-2,7%).Outre ces conséquences surles biens marchands, l’études’est également penchée surles sommes que les personnessont prêtes à payer pour amé-liorer leur état de santé affectépar la qualité de l’air et rédui-re le risque de décès prématu-ré. Ces coûts estimésaujourd’hui à plus de 2600milliards d’euros sont évaluésen 2060 entre 16 000 et 22000 milliards d’euros. Lescoûts annuels associés à ladouleur et à la maladie passe-raient de 260 milliards d’eu-ros à près de 2000 milliardsd’euros. Rapporté à chaquehabitant, cette dépense flambede 450 euros aujourd’hui à2500 euros par an en 2060.L’OCDE presse donc les paysd’agir pour des raisons sani-taires autant qu’économiques.

« D’importantes incertitudesdemeurent dans l’évaluationdes coûts en bien-être liés auxdécès prématurés et aux mala-dies, reconnaît Angel Guria,secrétaire général de l’OCDE,mais il est certain que des mil-lions de vies seront en dangeret que la situation écono-mique des pays empirera si lespouvoirs publics ne mettentpas en place des mesures plusambitieuses ».
Les régions les plus
affectées sont l’asie
du sud-Est (dont l’inde)
et le Pacifique 
occidental (incluant la
chine) avec plus de 
2 millions de décès
chacune

L’OCDE prévoit une
importante dégradation

de la qualité de vie si
rien n’est fait pour

améliorer notre milieu
ambiant et lutter contre
les effets de la pollution

de l’air.
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s i la méningite virale est souventbénigne, la méningite bactérien-ne (foudroyante) relève de l'ur-gence médicale (SAMU) et nécessite untraitement antibiotique urgent.
Définition : c'est quoi une méningite
foudroyante ? "La méningite foudroyante est uneinflammation des méninges, c'est-à-diredes enveloppes qui protègent le systè-me nerveux central (cerveau et moelleépinière), explique le Professeur MarcLeone, anesthésiste-réanimateur. Elleest liée à la présence de bactéries dansle liquide céphalo-rachidien, c'est-à-direune infection le plus souvent, pour lesformes typiques, due au pneumocoqueou méningocoque". "Une méningite bac-térienne se caractérise par une installa-tion brutale d'une altération de l'étatgénéral avec fièvre, maux de tête vio-lents, vomissements, intolérance à lalumière, raideur de la nuque, intoléran-ce à la lumière… S'ajoutent quelquefoisdes petites taches rouges appelées pur-pura, prédominantes sur les membresinférieurs et signes de gravité de l'infec-tion (choc septique)". En l'absence detraitement rapide, ces méningites bacté-riennes peuvent : atteindre d'autresparties du système nerveux centralcomme le cerveau, le cervelet ou letronc cérébral (on parle alors de"méningo-encéphalite") ; toucher l'en-semble de l'organisme (infection géné-ralisée ou "septicémie"). Dans ce cas, lamaladie est dite "invasive".
Méningite : symptômes, vaccin, 
schéma, des séquelles après ?La méningite est une infection résultantde l'inflammation des membranes quicouvrent le cerveau et la moelle épiniè-re appelées "méninges".  On distingueles méningites virales, bénignes le plussouvent, et bactériennes, plus dange-reuses et qui doivent être soignées d'ur-gence.
quelle est la cause d'une méningite
foudroyante ?La méningite foudroyante est liée essen-tiellement à deux bactéries : le pneumo-coque (20 à 30 % de mortalité) et leméningocoque (10 % de mortalité)."Après une infection locale, respiratoire(pneumonie), ORL (angine, otite…) ou

chez des patients particuliers (splénec-tomie, brèche entre cerveau et systèmeORL) ces bactéries présentes dans lerhinopharynx peuvent passer dans lesang, et infecter le liquide céphalo-rachidien", poursuit le professeur. Laméningite à pneumocoque (environ 700cas par an en France) peut survenir chezl'enfant, mais plus souvent chez l'adulte,rappelle l'Assurance Maladie. C'est le germe le plus fréquemment res-ponsable de méningites bactériennes.Les infections graves à méningocoquestouchent environ 500 à 600 personnespar an (dont deux tiers de méningites),avec un pic de fréquence en hiver. Ellessont responsables de 50 à 60 décès paran. La méningite bactérienne est uneurgence médicale, et le traitement doitêtre mis en œuvre rapidement.
Pneumocoque : premiers symp-
tômes, transmission et traitementsLe pneumocoque est une bactérie quipeut causer des maladies comme despneumonies, des otites ou des sinusites,mais aussi des méningites qui nécessi-tent un traitement antibiotique d'urgen-ce. Quels sont les symptômes d'uneinfection à pneumocoque ? Comment setransmet-elle et dans quels cas se fairevacciner ?
A quel âge est-on le plus à risque ? D'après l'Assurance Maladie, les per-sonnes les plus touchées par des infec-tions graves à méningocoques sont lesenfants de moins d'un an, les enfantsentre 1 et 4 ans et les jeunes adultes nonprotégés par la vaccination de 15 à 24ans. La méningite à pneumocoque peutsurvenir chez l'enfant, mais plus sou-vent chez l'adulte.
la méningite foudroyante est-elle
contagieuse ? "Une méningite foudroyante liée à unméningocoque est contagieuse, précisenotre interlocuteur. La transmission se fait par le biais defines gouttelettes provenant des voiesaériennes supérieures des malades oudes porteurs sains (baiser, toux, éter-nuements, salive, utilisation d'objetcontaminé entrant en contact avec labouche…). Étant donné sa contagiosité, la mise enplace d'un protocole - isolement respi-

ratoire avec port de masques, antibio-thérapie, vaccination des sujets contacts… - pour l'entourage du malade est obli-gatoire". En cas de méningite fou-droyante, il faut réaliser une déclarationde cas à l'Agence régionale de santé(ARS). C'est une procédure obligatoire. Une circulaire de la Direction généralede la santé du 27 juillet 2018 définit laprévention chez les sujets contacts.Dans tous les cas d'infections méningo-cocciques, l'antibioprophylaxie est pré-conisée pour l'entourage proche, ce quiempêche la contagion entre les indivi-dus : la rifampicine doit être adminis-trée pendant 2 jours. Toutefois, il existe des contre-indica-tions (hypersensibilité, grossesse, mala-die hépatique grave, alcoolisme, por-phyrie…), et des résistances à la rifam-picine pour de rares souches de ménin-gocoques. La prévention repose alorssur la prise de Ceftriaxone par voieinjectable ou de Ciprofloxacine par voieorale, en dose unique. Dans le cas deméningites à méningocoques du séro-groupe A, C, Y ou W la prévention par lavaccination permet de compléter l'anti-bioprophylaxie instaurée pour la pro-tection des sujets ayant eu des contactsproches et répétés avec un malade(généralement les personnes vivant audomicile du malade) et des enfants enbas âge vivant en collectivité, où la pro-miscuité est grande.
Méningite à méningocoque : 
symptômes, transmission, vaccinLa méningite à méningocoque est uneinfection bactérienne qui affecte lesmembranes du cerveau et est trèscontagieuse. Elle peut causer de graveslésions cérébrales et se révèle mortelledans 50% des cas si elle n'est pas trai-tée. On fait le point avec le Dr PaulineBelenotti, médecin interniste.
quelle est la mortalité 
d'une méningite foudroyante ? L'Organisation Mondiale de la Santé(OMS) estime, qu'à l'échelle mondiale,une personne sur dix meurt des suitesd'une méningite bactérienne et que lamoitié des patients souffre de complica-tions graves.
Peut-on guérir d'une méningite 
foudroyante ? 

"Le risque d'évolution rapide d'uneméningite foudroyante impose la miseen place d'un traitement antibiotique leplus rapidement possible, si possibledès l'évocation du diagnostic, avertit leprofesseur Leone. Dans les pays industrialisés, on utiliseen première intention les céphalospo-rines de 3e génération (cefotaxime, cef-triaxone) en intra-veineuse pendantune durée variable selon le germe (de 4à 14 jours)". On associe la plupart dutemps à l'antibiotique des corticoïdesqui améliorent le pronostic. Le diagnostic d'une méningite bacté-rienne est confirmé avec une ponctionlombaire pour identifier la bactérie encause, des hémocultures (= culture desang permettant également d'identifierle germe) et un bilan sanguin. "On peutégalement réaliser un scanner cérébralavant ou après la ponction lombaire à larecherche de complications cérébrales". 
quelles sont les séquelles après une
méningite foudroyante ? "Si la prise en charge du patient est rapi-de, normalement, en quelques jours detraitement, son état se normalise, rassu-re notre interlocuteur. Dans le cas contraire, il peut y avoir desséquelles au niveau neurologique tellesque des troubles visuels, cognitifs, audi-tifs (surdité) ou de la mémoire. Il risqueaussi une paralysie voire une gangrènepouvant mener à l'amputation d'unmembre".
le vaccin protège-t-il 
de la méningite foudroyante ?"Des vaccins homologués contre laméningite à méningocoque et à pneu-mocoque sont disponibles depuis denombreuses années et protègent lespatients contre certaines souches",conclut le Professeur Leone. Parailleurs, la vaccination contre le pneu-mocoque est obligatoire pour les nour-rissons nés depuis le 1er janvier 2018par : deux injections à deux mois d'intervalle (deux et quatre mois) ; un rappel à l'âge de 11 mois, rappelle l'Assurance Maladie. Elle reste recommandée chez les personnes non vaccinées jusqu'à l'âgede 24 ans ainsi que chez les bébés nés avant cette date.

BIEN-ÊTRE

La méningite 
foudroyante est 
une infection des
méninges 
potentiellement 
mortelle causée par
la présence de 
bactéries dans le
liquide céphalo-
rachidien. Contagion,
séquelles, risques.

Méningite foudroyante :
cause, âge, contagion, mortelle ?

Bien-êTre



Lors du conseil des  ministres en date
du 20 mars 2023, je cite le commu-
niqué officiel «  le président de la
république a mis en garde les

ministres contre toutes promesses infon-
dées faites aux citoyens dans des délais
déraisonnables et selon des mécanismes
irréfléchis. En outre, il a enjoint de s’abste-
nir définitivement de toute utilisation exa-
gérée d’expressions politiques stéréotypées
glorifiant les personnalités, à travers tous
supports médiatiques, et sous-entendant
que toute activité du Gouvernement, quelle
qu’en soit la nature, est menée sur instruc-
tion du président de la République.....il a
ordonné au gouvernement de se concentrer
sur la mise en œuvre de programmes et pro-
jets de tenir les réunions que si nécessaire,
et d’orienter tous les efforts vers le travail
sur le terrain, l’Algérie n’ayant pas besoin,
aujourd’hui, de promulguer des lois suscep-
tibles de perturber la vie des citoyens, mais
plutôt d’en annuler certaines, devenues
caduques.
1.– Dans  l’ ouvrage sous ma direction
parue en deux tomes (520 pages) à Casbah
Editions  2005 auquel ont participé des
politologues, sociologues, anthropologues
juristes et économistes  où nous avons plai-
dé  pour un système de communication
transparent, adapté à la réalité de la société
algérienne et au nouveau monde en muta-
tion avec pour  objectif  redonner confiance
aux Algériens, les mobiliser pour les
réformes dont le pays a besoin.  Le rôle de
l’intellectuel, ou de tout cadre de la nation
crédible n’est pas de faire des louanges en
contrepartie d’une rente,  contre-productif
pour le pouvoir lui-même, mais d’émettre
des propositions opérationnelles privilé-
giant les intérêts supérieurs de la
Nation.  Dans le contexte d’aujourd’hui,
avec le nouveau système de communication
où tout est enregistré, un politique doit être
réservé, ne jamais s’aventurer à faire des
promesses qu’il ne pourra pas tenir, s’il
veut conserver sa crédibilité auprès de la
population qui a une  mémoire. Car avec les
nouvelles technologies, qui révolutionnent
le système d’information, sa maîtrise est
primordiale. Elle peut être profitable pour
dynamiser la société, mais préjudiciable
lors de la manipulation de certains réseaux,
avec des rumeurs dévastatrices à des fins de

déstabilisation. La communication reste
une affaire de terrain et non de bureaux feu-
trés, sa sémantique, sa sémiologie, sa stra-
tégie et ses cibles ne pouvant relever de
l’amateurisme, devant être élaborées à par-
tir de travaux d’enquêtes ciblées.
2. Le  retour à la confiance, fondée sur
une  communication crédible , transparente
est fondamental pour le redressement natio-
nal. La communication politique doit éviter
l’essoufflement et la monotonie, et que les
déclarations et les gestes de responsables ne
soient un objet de caricatures ou de plaisan-
teries, tant dans la presse que dans les
espaces publics.  Les Algériens souhaitent
que leurs responsables leur ressemblent ;
ces derniers doivent éviter d’essayer que ce
soit au peuple de leur ressembler.Pour une
mobilisation citoyenne, il y a lieu d’éviter
des discours contradictoires, déconnectés
des réalités  internes et mondiales   de la
part de différents responsables ministériels
supposant une visibilité et cohérence dans
la démarche  de la gouvernance, rendant
urgent une planification stratégique au plus
haut niveau.
Il faut que les responsables politiques à tous
les niveaux, se présentent avec la modestie
qu’exigent l’imaginaire et le mental algé-
rien sans tomber dans le populisme média-
tique qui serait alors contre-productif. Car
la fonction ne doit pas être un privilège

pour se servir, mais une lourde mission
pour servir la Nation.L’opinion publique
nationale se ligue normalement autour de la
femme ou de l’homme rassembleur,
capable de réaliser un certain accomplisse-
ment pour le pays.- Le patriotisme  à ne pas
confondre avec le nationalisme chauviniste
peut féconder la matrice qui forge la mobi-
lisation populaire, sous réserve toujours de
la moralité car en dépit des apparences, les
Algériens sont attachés à leur passé et aux
défis de leur présent. Dans ce cadre , le
renouveau  du système culturel s’adaptant à
notre anthropologique  culturelle est fonda-
mental pour une bonne communication et
réaliser la symbiose Etat citoyen. Pour cela
il y a lieu de tenir compte que  la société
algérienne, comme toutes les sociétés
humaines, est structurée en fonction de plu-
sieurs paramètres sociologiques : catégories
d’âge, profession, sexes, statut social, sta-
tuts religieux, statut politique devant  sensi-
biliser la population  sur l’importance de
la  pression démographique sur les futurs
besoins sociaux -La culture est le segment
vital du XXIe siècle, tant pour le dévelop-
pement que pour les futurs comportements.
3.-Au  vu des expériences récentes, avec les
impacts du réchauffement climatique, l’épi-
démie du coronavirus, les tensions en
Ukraine,  les innovations technologiques en
perpétuelle évolution avec la transition

numérique et énergétique, influant sur la
nouvelle structure des taux de croissance et
d’emplois, tout cela  nécessite  à la fois une
haute qualification adaptée  une bonne
communication .et des réalisations
concrètes sur le terrain loin des discours
utopiques. 
Le concept de crise que traverse l’Algérie
doit se hisser au niveau de la crise du
monde et ne pas rester une crise de société
bloquée, faute de perspectives pour l’avenir
d’une population et surtout d’une jeunesse
angoissée et même très angoissée par les
assauts de la nature, par la violence humai-
ne et les déchéances sociales et écono-
miques.
La communication rénovée doit trouver des
réponses réelles qui répondent en priorité à
ces angoisses. Cependant, sous réserve
d’une nouvelle gouvernance, l’exploitation
de la crise économique peut être salutaire si
elle est perçue comme un demi-mal, et si
elle permet un sursaut national en faveur
des réformes, créant une dynamique qui
impliquerait les citoyens, afin de faire face
aux grands défis. Les expériences histo-
riques montrent que les populations fondent
leur adhésion à un projet de société claire-
ment défini fondé sur la tolérance, personne
n’ayant le monopole du patriotisme, la
diversité sociale et culturelle. 
Cela renvoie au concept de la citoyenneté
qui ne doit pas rester aux yeux de la popu-
lation comme un modèle importable, exis-
tant un lien dialectique entre la tradition et
la modernité, ne devant jamais renier notre
riche patrimoine historique et culturel (voir
expérience des pays de l’Asie comme le
Japon, la Malaisie, ou la Chine) mais adap-
ter nos politiques économiques, sociales,
culturelles, sécuritaires et militaires au
mouvement du monde nouveau. 
La rationalité, comme l’ont montré les deux
grands philosophes allemands Hegel et
Kant, est relative et historiquement datée.
Et pour reprendre les propos de l’économis-
te indien et prix Nobel A.K Sen, toute
action démocratique doit tenir compte des
anthropologies culturelles spécifiques à
chaque société.
Abderrahmane Mebtoul 

Professeur des universités, expert
international, docteur d’Etat

ademmebtoul@gmail.com
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face aux tensions géostratégiques, un système
d’information rénovée, condition du retour
à la confiance et d’un large front national

pour la mobilisation de la population
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Série dramatique 2023 Pays : France
Je te promets

Téléréalité 2023, France
Mariés au premier regard

Cinéma - Thriller
2006, Etats-Unis
Deadpool

Série humoristique
France
Kaamelott

Série policière 2014, France
Commissaire Magellan

Cinéma - Film 
2014 Grande-Bretagne
Ce week-end-là

Série de suspense 2023, Grande-Bretagne 
Meurtres au paradis

Série policière 2023
Happy Valley 

Cinéma - Thriller
2017, Etats-Unis, Canada
Ça

Cinéma - Comédie 2021, France
The Suicide Squad

Cinéma - Drame 2021 Allemagne
L'instinct de vengeance

Cinéma - Film d'action
2012 Grande-Bretagne
The Dark Knight Rises

20 h 55

21 h 00

20 h 55

21 h 00

20 h 45

20 h 50

21 h 05

20 h 50

20 h 55

20 h 50

21 h 00

21 h 15

23 h 53

la chaine 22h30

Série dramatique 2018, France
Saison 1 Épisode 4/
Validé 
Clément, alias Apash, a perçu une confortable
avance de la part de la maison de disques Omega
pour la sortie de son prochain album. Pour
autant, il redoute la réaction de Mounir qui veut à
tout prix diriger sa carrière. William décide d'avoir
une explication avec lui. La discussion prend un
tour dramatique. De son côté, Mastar met tout en
oeuvre pour le déstabiliser lors des séances 
d'enregistrement en studio en compagnie de Sno.

Série humoristique 2020, Etats-Unis
Saison 2 Épisode 4/5/6/7

Dave (aka Lil Dicky) 
L'amitié de Dave et Elz est mise l'épreuve le jour
où ils découvrent qu'ils doivent se produire
ensemble à l'occasion d'une bar-mitzvah. Les
deux artistes se livrent une concurrence pour
plaire aux nombreux invités.
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Alger 18° 10°
Oran 21° 8°
Constantine 13° 6°
Ouargla 23° 11°
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

04:45 12:34 16:09 18:57 20:17

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:01 12:47 16:22 19:09 20:28

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:12 12:59 16:34 19:22 20:41

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:18 13:04 16:39 19:27 20:46

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c ha

05:21 13:07 16:42 19:30 20:49

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

04:52 12:40 16:15 19:03 20:22

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:03 12:52 16:27 19:15 20:35
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un phénomène qui s’accen-
tue davantage durant ce
mois, comme il est constaté

dans les différentes zones d’habita-
tion où les bacs réservés au pain
débordent. Dans ce cadre, les ser-
vices des affaires religieuses et des
wakfs mènent, ces jours-ci, une
campagne de sensibilisation contre
le gaspillage de la nourriture et la
surconsommation, devenus une
mauvaise habitude à chaque
ramadhan. 
Les imams des mosquées à travers
les communes et dans leurs
prêches du vendredi crient haut et
fort leur désarroi concernant ce
phénomène, étranger à nos cou-
tumes, en les incitant à limiter
leurs achats et, par conséquent, les
dépenses. 
Les files d’attente constatées
chaque jour de ramadhan devant
les boulangeries et les magasins
d’alimentation sont la preuve que
les Blidéens, Boufarikois et autres,
à l’image de tous les Algériens,
consomment beaucoup en cette
période. Résultat : des quantités de

pain et de nourriture jetées dans les
sacs poubelles débordent des bacs
à ordures. Une mauvaise habitude

qui n’a pu être éradiquée en dépit
des campagnes de sensibilisation
lancées, appelant les citoyens à

«consommer modérément» et à
«éviter le gaspillage». Ramadhan
de tous les pains, ramadhan de

toutes les envies, l’Algérien fait
son mea culpa. 
«Chaque membre de la famille
achète quotidiennement un à deux
pains de différentes sortes et au
moment de l’iftar, la table est gar-
nie de différentes variétés de pain
qui, au final, ne sont pas consom-
mées», reconnaît Mohamed, père
de famille à Blida. La sonnette
d’alarme est tirée face à ce phéno-
mène qui, outre le préjudice écono-
mique qu’il cause, donne lieu à des
spectacles désolants d’amas de
pain jonchant les entrées d’im-
meubles ou entassés dans des sacs
en plastique sur la chaussée à
même les poubelles et les bennes
de Mitidja Nadafa. 
L’autre phénomène observé à Bou-
farik, chaque matin, ce sont les
centaines de kilos de zlabia non
consommables, jetés aux abords de
l’autoroute, à la sortie nord de la
ville. Pourtant, cette friandise est
faite avec des produits subvention-
nés par l’Etat (semoule, huile et
sucre). 

T. Bouhamidi

Le PhéNomèNe s’acceNtue 

Pain Et ZLabia dans LEs POubELLEs
Dans le but de lutter contre le gaspillage du pain durant le mois de ramadhan, la direction des Affaires religieuses et des Wakfs a décidé

de s’impliquer en menant une campagne de sensibilisation. Dans la wilaya de Blida, ces dernières années, les scènes de poubelles pleines
de pain sont devenues courantes, au point de classer la wilaya parmi les régions où le gaspillage de ce produit est très répandu.


